
Les mesures prisés
par l'Angleterre
contre le Japon

La guerre commerciale

soulèvent, en France,
d'assez vives réserves

Notre correspondan t de Paris
nous téléphone :

PARIS, 9. — Pour lutter contre le
dumping japonais , les Anglais ont
décidé le contingentement de leurs
produits. C'est une grave mesure qui
peut être lourde de conséquences.

La Grande-Bretagne ne veut pas
se laisser dépasser dans le domaine
commercial, c'est certain. Mais les
mesures qu 'elle vient de décider ,
qui porteront principalement sui-
tes cotonnades , risquent de porter
préjudice davantage aux nation s en
général qu'au Japon principalement.

On considère, en France, ces me-
sures comme exagérées. Le monopo-
le du commerce, dit-on , n'est pas
réservé à l'Angleterre. Il est vrai que
le Japon menace depuis longtemps
une grande partie des produits eu-
ropéens et qu 'il est très difficile ,
pour ne pas dire impossible, de
lutter contre lui.

Il est certain que tout le marché
mondial se ressentira des mesures
prises par l'Angleterre, mais il n'est
pas encore possible de dire dans
quel sens. Quant au Japon , on se
demande quelle sera sa réaction.

Au tour le j our
Des commissions d enquête

parlementaires jusqu'en
Sarre et en Arabie

Nous sommes en retard dans nos
commentaires quotidiens par suite
de l' abondance des fai ts .  Rappelons
en vrac l' essentiel.

Les commissions d' enquête parle-
mentaires en France soulèvent un
vif mécontentement. Celle des a f fa i -
res Stavisky vient de voter une mo-
tion blanchissan t, ou à peu près ,
Pressard , beau-frère de Camille
Chautemps, c'est-à-dire, au su de l' o-
p inion entière , l' un des protecteurs
les p lus importants de cette ma f f i a
d' où est venue la grosse part du scan-
dale . Quant à la commission chargée
de découvrir les responsables du 6
févr ier , il s'avère maintenant qu 'elle
ne trouvera rien du tout.

L'on conçoit dès lors la déception
de tous les bons patriotes de Fran-
ce. S 'ils sont reconnaissants à M.
Doumergue d'avoir remis à f lo ts  les
finances du pays , ils sont surpris du
peu d'empressement qu 'apport e le
cabinet d' union nationale à rendre
la justice qu 'il avait promis. Au vrai ,
le princi pe même sur lequel repo-
sait ce désir de justice , au lende-
main du scandale , n'était-il pas vi-
cié ? Dans les commissions parle-
mentaires se retrouvèrent forcément
toutes les passions qui couvaient à
la Chambre. De p lus en p lus , la
France est amenée à chercher une
autre base d' action et d' existence.

Le p roblème sarrois est de nou-
veau a l'ordre du jour. L'Allemagne
hitlérienne tente un gros e f f o rt de
propaga nde qui doit amener le ter-
ritoire — du moins en est-elle fer -
mement persuadée — à voter pou r
le retour à la « mère-patrie » lors du
p lébiscite de 1935. De son côté , la
France semble comprendre qu'une

contre-offensive est nécessaire. Elle
fait appel à la Sarre en invoquant,
avec assez d 'à-propos , des arguments
d' ordre économi que.

Est-ce suf f isant  ? Le cœur du Sar-
rois semble demeuré allemand. Les
drapeaux du Reich flottent toujours
dans Sarrebruck. Une seule chance
subsiste pour les anciens alliés et
pour la politique de la S. d. N. et
c'est la méfiance que témoignent les
habitants du territoire à l' endroit du
système national-socialiste. Catholi-
ques de religion, d' une part, long-
temps — et encore — socialistes po-
litiquement ' d' autre part , ces habi-
tants n'ont qu'une attirance mitigée
pour le rég ime que leur promet M.
Hitler. Mais iront-ils jusqu 'à renier
leur f ace allemande pour sauvegar-
der et leur fo i  religieuse et leurs
convictions politi ques? C'est tout le
drame qui se joue en ce moment...

Un troisième événement d'impor-
tance est la guerre arabique. Elle est
l'indice d' une ag itation qui dure de-
puis longtemps dans cette importan-
te p éninsule et qui n'est certes pas
en faveur des nations europ éennes.
Autrefois , sous le roi Hussein, le
Hedja z , royaume indé pendant de-
p uis la chute de l'empire ottoman,
était des p lus dociles à la politi que
ang laise.

Un chef de tribu , mahométant in-
transigeant et farouche — l'actuel
roi Ibn Seoud — réussit à s'empa-
rer de la Mecque , lieu sacro-saint de
l'Arabie et ville princi pale du royau-
me. Il n'a p oint caché , depuis , des
visées impérialistes qui politi que-
ment concordent assez bien avec le
mouvement religieux panarabi que
dont on conçoit les désirs secrets.
Aussi , l'actuelle guerre avec le Ye-
men, un royaume indépendant du
sud de la p éninsule qu 'il s'agit de
faire revenir sous le jouq de la
Mecque , est la résultante directe de
pareilles ambitions.

L'Ang leterre et l'Italie , les nations
les p lus intéressées au maintien de
l'influence europ éenne dans cette
région de l'Asie , doivent veiller au
grain. Vraiment , il ne manquerait
p lus au monde qu'un nazisme arabi-
que !... R. Br.

Les milieux anglais
semblent perdre

tout espuir dans le
désarmement

Est-ce le début
d'une politique d'isolement ?

PARIS, 9. — Oii mande de Londres
que des dernières délibérations mi-
nistérielles émergent les constatations
suivantes :

1. L'espoir de voir la médiation
anglaise aboutir à la signature d'une
convention de désarmement a prati-
quement disparu ;

2. les études préalablement faites
en vue de modifier le plan de désar-
mement anglais en y ajoutant des
garanties ont , de ce fait , perdu leur
valeur au point cle vue des réalisa-
tions ;

3. la sécurité du Royaume-Uni s'est
donc imposée à l'attention ministé-
rielle et le cabinet a entrepris l'éla-
boration des mesures propres à as-
surer la défense nationale.

On peut donc concevoir que l'action
gouvernementale va être désormais
dominée par la volonté de protéger
les îles britanniques et un mouve-
ment vers un nouvel isolement est à
prévoir.

La maladie dans la pauvreté
U N E  P A G E  A L I R E

D' un très beau livre édité à Paris
en 1922, sous le titre : « la journée
des malades », et dont l' abbé Per-
f egve est l'auteur, nous extrayons
cette très belle page , qui prend un
relief singulier à notre époque si
cruelle pour tant de gens.

Au temps où les premières neigei
de l'hiver Man-hissent les toits dés
cités, .non loin l'un de l'autre, dans
la même ville, un riche et un. pau-
vre tombèrent malades.

Le riche se renferma dans son élé-
gante demeure et il appela ses do-
mestiques. Aussitôt mille soins le pré-
vinrent, dix personnes furen t occu-
pées de lui, une foule d'amis luttè-
rent d'empressement à sa porte, l'an-
nonce de son malaise fut portée par-
tout, et ce fut comme la nouvelle
d'un malheur public.

Le pauvre marcha comme d'habi-
tude au travail, car il fallait ce jour-
là du pain comme ïa veille.

_ Le riche ne fut plus quitté des
siens. De chères et délicates affec-
tions veillèrent à son chevet ; une
noble et bien-aimée femme, des en-
fants chéris ne sortirent plus de sa
chambre, et s'envièren t les moindres
occasions de le soulager.

Le pauvre ren tra chez lui vers la
tombée du jour , étourdi par le mal
et brûlant de fièvre. En cinq efforts
douloureux, il monta ses cinq étages,
poussa la porte , et ne trouva qu'un
lit de paille et un foyer sans feu.

Alors le riche se plaignit. Cette
maladie contrariait ses plans, déran-
geait ses affaires et ses plaisirs. Il
prévoyait des fêtes manquées, des
honneurs laissés, de nobles et fières
occupations troublées par cet arrêt,
l'impatience de ses amis, quelque ra-
lentissement dans la direction de ses
affaires : il s'en lamentait fort à sa
pieuse femme, qui le consolait sé-
rieusement.

Mais quand le pauvre fut étendu
sur son graba t , et que le soir fut ve-
nu, jl entendit confusément monter
son escalier, entrer dans la chambre
et allumer la vieille lampe. Trois pe-
tits enfants et une pauvre femme
s'approchèrent de lui, et la femme
dit : « Mon ami, comment ferons-nous
demain ? »

Le riche fit venir son intendant ;
il était bon et généreux : il fit d'a-
bord une large aumône, et pensa
jus tement qu'elle le protégerait de-
vant Dieu. Puis, dans la prévision
d'un mal plus grave, il donna des
ordres pour l'administration de ses
biens.

Le pauvre ouvrit les yeux, et ,
voyant sa femme épuisée par un tra-
vail stérile après une journée d'ate-
lier, et ses petits enfants ramenés de
l'asile et tendant les mains vers la
mère, il se tut , et derrière l'orbite
de son œil tern i se dressa l'éternel
fantôme du pauvre : la faim !

Il aperçut en un moment ce que le
pauvre aperçoit dès que la maladie
le touche : son foyer glacé, ses en-
fants sans pain , nul crédit, sa place
prise dans l'atelier, et, si le mal dure
plus d'un mois, le congé de son lo-
geur, la saisie de ses tristes meubles
et le dur numéro d'un lit d'hôpital.

On appela des médecins chez le ri-
che. Plusieurs vinrent , et il y eut
d'illustres jalousies à ce sujet. Des
hommes célèbres épuisèrent auprès
de lui leur attention et leur science.
Quant aux remèdes, je suis ridicule
si j'en parle : l'affaire était de les
connaître, non de les avoir.

La vie. comme elle est...
La femme du pauvre manqua l'a-

telier : elle alla trouver le bureau
de bienfaisance et demanda le méde-
cin des pauvres. On la questionna
soigneusement , on écrivit beaucoup,
et on la congédia. Le lendemain le
médecin parut. C'était un homme in-
telligent, chari table et très zélé, mais
chargé d'une œuvre excessive ; il de-
meura peu de temps dans la mansar-
de, s'excusa de ne pas s'asseoir, et
regarda sa liste : quinze visites d'in-
digents lui restaient à faire avant la
fin du jour.

Cependant la maladie du riche se
prolongeait ; mais, grâce aux soins
savants et aux mille prévisions d'u-
ne tendresse ingénieuse, rien ne s'an-
nonçait mal , et, à vrai dire, nul au-
tre malheur que l'inquiétude n'avait
encore franchi le seuil cle l'opulente
demeure.

En ce temps même tout vint à
manquer chez le pauvre, et un vieux
livre, dernier souvenir cle son enfan-
ce et de son père, ayant été vendu ,
rien ne fut plus à vendre et l'on ne
sut plus, que devenir.

Une opération financière se pré-
sentait à faire pour le riche. Son in-
tendant et son notaire se consultè-
rent. On résolut de ne point le fati-
guer d'un souci de ce genre en un
tel moment ; mais trois amis offri-
rent immédiatement de prêter une
somme immense , s'il était besoin.
L'emprunt fut fait et donna dix pour
cent.

La femme du pauvre prit son
moins misérable vêtement ; elle se
rendit chez un voisin qu 'on disait
fort à l'aise, lui raconta sa détresse
et le conjura de lui prêter dix francs.

Cet homme résolut d'être bon ; c'est
pourquoi , ayant assemblé tous ceux
de sa maison , il tira dix francs de
sa bourse- et les tint dans sa main.
Il commença dès lors de discourir
sur Tincurie des pauvres leur manque
de' prévoyance, leur imprudence,
•hîurs défauts de toute espèce, déclara
qu'ayèc ,du travail on devait toujours
se tirer d'affaire, et que l'économie,
le courage et la patience devaient
être les vertus de l'ouvrier. Puis il
donna solennellement Jes dix francs,
et le marqua sur son livre.

Les choses allèrent quelque temps
ainsi , un peu mieux chez le riche, et
un peu plus mal chez le pauvre,
quoique la charité chrétienne, admi-
rable dans ses efforts et ses dévoue-
ments, empêchât au jour le jour les
dernières catastrophes.

Prenons-y garde
: Quand le printemps vint et que le

soleil commença de sourire aux bour-
geons, le riche était guéri. On lui
ordonna de partir pour ses terres où
l'air des champs et des bois devait
lui rendre toutes ses forces. Il y alla
sans tarder , se Tendit ensuite à des
eaux fameuses, et demeura dans le
Midi par précaution.

Mais, si l'hiver est le temps des
grandes souffrances du pauvre, l'été
est le temps de son grand abandon.
Peu à peu, l'un après l'autre , ses
protecteurs quittèrent la grande vil-
le, et le pauvre se trouva seul. Un
terme vint qui ne put être payé : il
n 'en fallait pas tant , et ce fut la rui-
ne. Congé, vente, hôpital , tout le rêvé
du premier soir se réalisa : ce fut
l'affaire de deux jours.'
: Un mois après , le pauvre mourut.

Le même jour , le riche écrivit a un
de ses amis la lettre suivante : « Vous
ne sauriez croire, mon ami , les en-
nuis de tout genre, les embarras, les
difficultés sans nombre que m'a cau-
sés ma malheureuse maladie de l'hi-
ver dernier. Tout a été mal et de tra-
vers depuis ce temps. J'ai manqué
deux ou trois affaires superbes, j'ai
laissé inachevée une construction
splendide, j'ai langui tout l'hiver au
coin du feu , je suis enfin dans ce
pays loin de mes affections et de
mes plaisirs préférés. Je tâche de me
résigner à ce que veut la Providence,
mais je vous avoue que j'y éprouve
beaucoup de peine, et j'envie sincè-
rement le sort des petites gens qui
n'ont ni grands intérêts ni grandes
affaires sur les bras. Plus j'y pense,
mon ami, plus je me persuade que
ces gens-là ont bien tort de se plain-
dre, « et qu'au fond ils sont plus heu-
reux que nous... » .

Prenons-y garde : vous et moi, lec-
teur, sommes-nous bien sûrs de n'a-
voir jamais écrit cette lettre ?

Au Conseil fédéral
(De notre correspondant de Berne)

1 Le cas du sieur Tonello
II y a une semaine, le Conseil fé-

déral avait chargé M. Baumann , chef
du département de justic e et police,
d'examiner s'il y avait lieu de pren-
dre des mesures contre un réfugié
politique italien, M. Angelo Tonello,
qui avait publié dans la « Libéra
Stampa », à l'occasion du 1er mai,
un poème injurieux à l'égard du
chancelier Dollfuss et de la pa-
pauté.

M. Tonello avait déjà fait parler
de lui à plusieurs reprises. Aussi
n 'était-il que toléré, sur terri toire
suisse, à la condition qu'il s'abstien-
ne de s'ingérer dans nos affaires
pplitiques ou de se livrer à des ma-
nifestations de nature à troubler nos
relations avec les pays voisins. En
f gvriér dernier, M. Tonello présida,
à^Zurich , un congrès des socialistes
italiens qui arrêta des directives
pbur la lutte contre le régime établi
en Italie. Les autorités fédérales ju-
gèrent utile de rappeler au bouillant
personnage les conditions mises à son
séjour en Suisse. Mais, cet avertis-
sement n'a pas suffi ; le « poème »
du 1er mai en est la preuve.

C'est pourquoi , clans sa séance de
mardi matin , le Conseil fédéral a
décidé de retirer à M. Tonello l'au-
torisation dont il bénéficiait et a
chargé le procureur de la Confédé-
ration d'introduire la procédure de
renvoi . Tonello devra donc quitter
le pays et ne pourra plus y rentrer.

: En outre , comme les socialistes
tessinois avaient l'intention de re-
produire les vers du poète révolu-
tionnaire , ainsi que le dessin qui
les accompagnait et de les distribuer
dans le pays, le ministère public
fédéral a été invité à collaborer avec
les autorités cantonales du Tessin
pour empêcher cette publication et,
au besoin , saisir les exemplaires mis
en circulation et séquestrer le maté-
riel.

Par contre , le Conseil fédéral n'a
pris aucune mesure contre le j our-
nal qui avait donné asile à la muse
de M. Tonello, estimant que l'inter-
diction de séjour signifiée à l'auteur
du poème devait être , pour les édi-
teurs aussi un avertissement suffi-
sant.

Une ville roumaine
à moitié détruite
par un incendie

Nouvelle catastrophe

La population prise de
panique s'eniuit

BUCAREST, 9 (Havas). — La vil-
le de Campulung, à 50 Ion. au nord
de la région pétrolifère roumaine, est
en flammes. Les lueurs de l'incendie
sont visibles à plus de cent kilomè-
tres à la ronde.

Le sinistre a éclaté mardi dans la
matinée à proximité du monastère de
Mattei-Bassarad et a rapidement ga-
gné les quartiers du centre de la vil-
le. Le monastère a été entièrement
détruit ainsi qu'une centaine de mai-
sons ; malgré la prompte interven-
tion des pompiers, l'incendie a rap i-
dement pris les proportions d'un vé-
ritable désastre.

Dès que l'étendue du sinistre a été
connue à Bucarest, un train spécial,
transportant une centaine de pom-
piers de la capitale, a été dépêché
sur les lieux.

On ne signale cett e nuit aucune
victime, mais une effroyable panique
s'est emparée de la population qui
s'est réfugiée dans les villages avoi-
sinants.

Aux dernières nouvelles, l'on crai-
gnait que la moitié de la ville ne fût
complètement détruite.

La cousine dn député
Philippe Henriot

a été retrouvée hier
assassinée

Y a-t-il corrélation entre ce
crime et l'affaire Stavisky ?

LORIENT, 9 (Havas) . — Mme Mi-
chel Henriot , née Georgette Deglave,
a été assassinée dans sa demeure, à
Kerbannec. Son cadavre a été dé-
couvert par son mari , à son retour
de la grève, où il était allé à la chas-
se des oiseaux de mer.

La victime a été assassinée à
coups de carabine. On a retrouvé
l'arme du crime, mais on recherche
toujours les assassins.

Mme Michel Henriot était la cou-
sine de M. Philippe Henriot , député
de la Gironde , qui procède actuelle-
ment à une tournée de conférences
politiques à travers la France ; on
se souvient également que M. Hen-
riot avait communiqué à la commis-
sion d'enquête sur les affaires Sta-
visky un important dossier concer-
nant notamment les relations de Sta-
visky et de l'ancien député de la
Guyane Galmot. Toutes les conjectu-
res sont possibles sur cet assassinat.

LES SAUVETEURS A L'HONNEUR

L'amiral Lacaze décorant de la Légion d'honneur René Morvan , du Ca-
maret (Finistère), qui prit part à vingt-et-une sorties en canot, au

cours desquelles il put sauver soixante personnes.

ECRIT SUR LE SABLE
Mercredi 9 mai.
129me Jour de l'an.

Cette dame m'a dit: «Si  vous sa-
viez comme je- me réjouisl Demain
(jour de VAscension), je vais « aux
narcisses». Croyez-vous qu 'il fera
beau? »

Ma fo i , comme je n'en savais rien,
je n'ai rien rép ondu... Mais j' ai pen-
sé à d'autres jours de l'Ascension...;
à ces f i les  d'autos que l' on voit ren-
trer, le soir , avec des moncemix, des
charges de narcisses , entassés n'im-
porte comment et que l' on jettera
aussitôt arrivés.

Il faut  se méf ier  de ces beaux
élans vers la nature. On part le ma-
tin, grisé de soleil et d' air nouveau.
On dévaste des champs pour le seul
p laisir de cueillir, de cueillir et de
cueillir encore. Et le soir , à la mai-
son, il faut  jeter tout cela, parce
que ces f leurs  sentent trop for t , par-
ce qu 'elles embarrassent , parce qu 'on
ne sait p lus qu 'en faire.

Et je ne pense jamais à cela sans
retrouver , en un coin de mu pensée ,
ce que disait un vieux maître qui
enseignait à quel ques jeunes gens —
dont j'étais — les rudiments du sa-
voir: «Aime la nature...; mais ne
lui fais  pas de mal. »

C'est une chose qu 'il serait bon
que beaucoup de gens se ré p ètent ,
demain, avant de partir.

Décidément , il n'y a plus d'en-
fants.

Nous entendions, hier, sur la place
des halles, deux gracieuses jeunes
filles qui se faisaient des confiden-
ces:

— Maman ne veut pas que je lise
ce livre, elle ne le trouve pas con-
venable... disait l'une.

— Oh! elle exagère peut-être un
peu.

— Oh! non , elle a raison , je l'ai
lu.

Alain PATIENCE.

Les choses qu'il f aut  dire...
et les autres

Le fils de Lindbergh
serait encore vivant

Où l'on reparle d'une horrible histoire

LONDRES, 9. — Un détective
américain , M. H. M. Reynolds, un
des chefs de la police secrète fédé-
rale des Etats-Unis , a déclaré dans
une interview que publie le « Sun-
day-Exprcss » qu'il est convaincu
que le fils de Lindbergh n'est pas
mort comme on l'a annoncé il y a
deux ans.

« Ceux qui ont enlevé le bébé, dit
le détective Reynolds, le gardaient
comme otage pour l'échanger con-
tre le gangster Al. Capone. Même au-
jourd'hui , si le gouvernement libé-
rait Al. Capone , l'enfant serait ren-
du dans les quarante-huit  heures.
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Le président Lebrun s'est rendu lundi an cimetière de Vaugïrard , pour
déposer des fleurs sur la tombe de M. Doumer.

L'anniversaire de la mort du président Doumer
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POUR ÉVITER LE CHOMAGE CEST UN DEVOIR NATIONAL

Jeune personne uiieruiie
tricotages-

raccommodages
Grand'Rue 7, Sme.

Femme da ûhamlire
On demande, pour le 1er

juin, une femme de chambre,
bien au courant du service,
sachant coudre et repasser.
Bons gages. — Adresser offres
aveo références à Madame Al-
fred Ditisheim, Temple Alle-
mand 119, à la Chaux-de-
Fonds. P 2806 O

Vélo d'homme
est demandé à acheter d'occa-
sion. Paiement comptant. —
Adresser offres écrites, avec
description et dernier prix , à
H. V. 620 au bureau de la

AVÏ§
On demande une somme à»

65,000 fr.
en 1er rang sur un immeuble
en construction muni des der-
niers perfectionmements, de
80,000 fr.; placement de tout
reipos. — Ecrire sous G. Z.
617 ani bureau de la Feuille
d'avis.

L. I ¦

La publicité constam-
ment renouvelée est la
seule qui rapp orte. 

Feuille d'avis. 
____5__^—__—___———————

C'est à la
BIJOUTERIE

CHARLET
sous le Théâtre Tél. 8.90

i que vous vendrez le
mieux vos bij oux

—nu—a»

___________B_É_-_M-W

I 

madame et Monsieur I
Edmond LANGEL et Ma- I
dame et Monsieur Geor- I
ges REYMOND, à Genè- I
ve, remercient bien sin- H
cèrement toutes les per- I
sonnes qui ont pris part I
à leur grand deuil. $$¦

[âveiîtiire m EMadjne 1

y_eu taTennis
de. Saint- Nicolas

OUVERT
Abonnement saison, 30 fr. Un mois, 12 fr.
Location du court : 2 fr. l'heure (balles comnrises-)

Mesdames, jj

Faites faire votre

Permanente
par un spécialiste

Robert Schallenherger
coiffeur de dames

Avenue du Premier Mars 20 - Tél. 8.73

Pria; modérés

lé!@- 'SS, semelSes cuir W M
M 1.9B .2.4B !¦
M 3.90 ., 4.90 j j

I GRAND GARAGE
____k _¦__¦ m M ¦___¦, tm mtf tm <3n Ara _sxe -ta. u_u m. nu_t —iIIP ï.â PHÛMFWS1ÎPvu Un _T JH UM£ _ 11Hil Ii

ATELIERS MODERNES DE RÉPARATIONS _
En noua amenant votre voiture a réparer , nous mettons
notre service d'auto-location gratuitement à votre

disposition

Auto-école Auto-location j
__ : SS dœ NEUCHATEL - Tél. 41.08 [

______C_____B________««*__ni_a_IK_,^^

On cû-erche

bonne à tout faire
aimant les enfants, pour en-
trée immédiate ou époque à
convenir. Bons gages et vie
de famille assurés. Ecrire ou
se présenter ohez Mme Wel-
bel, salon de coiffure, rue du
Parc 27, la Ohaux-de-Fonds.

Chef-vendeuse
e3operta.en.tee, pouvant diriger
personnel, est demandée d'ans
Importent magasin d'épicerte-
merceoie-chaussures. — Faire
offres avec currlouluim vitae,
photo, prétentions, sous chif-
fres P. 2810 O. à Pulbllcitas, la
Ohaux-de-Fonds.

Sommelière
On cherche pour tout de

suite ou époque à convenir,
une bonne sommelière coin-
naissant bien le service. S'a-
dresser à Henri Huguenin, res-
taurant, Fleurier , Tél. 190.

On oherohe poux tout de
suite Jeune fille recomman-
dée comme

bonne à fout faire
S'adresser à Mme Rychner,

Oité de l'Ouest 6, Neuchâtel.

Jeune fille
propre et consciencieuse, ayant
sl possible une année de ser-
vice ou bonnes notions du
ménage, est demandée comme
aide dans ménage soigné. —
Faire offres par écrit ou se
présenter le soir ohez Mme
Robert Meystre Chemin du
Mont-Riant 2 (Bel-Air).

On demande une

bonne lingère
allant en Journées. Demander
l'adresse du No 619 au bureau
de la Feuille d'avis.

Beau choix
de cartes de visite

an burean dn iournal

Demoiselle
sachant parfaitement s'occu-
per des enfants, cherche em-
ploi pour l'après-midi; aide-
rait aussi aux devoirs d'école
ou autres travaux. — Adres-
ser offres orltes à B. S. 614 au
bureau de la Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
bien recommandée, cherche

place auprès
d'enfants

où elle aurait l'occasion de se
perfectionner dans la langue
française. Entrée à convenir.
Libre dans la quinzaine. Bons
traitements et gages exigés.
Demander l'adresse du No 618
au bureau de la Feuille d'avis.

Junges Mâdchen
suchf Stelle

zur Erlernung der Sprache
und des Haushaltes. Empfeta-
1—ngeu zu Dlensten. Gefl.
Sohrelben an Margrlt Bill ,
Busswil bel Blel.

Jeune homme de 17 ans
cherche place de

commissionnaire
Pour renseignements, s'a-

dresser à l'Hôtel de la Croix-
Bleue, Croix-du-Marché.

On cherche place pour gar-
çon intelligent, de 17 ans,
hors des écoles, comme

volontaire
où il aurait l'occasion de se
perfectionner dans la langue
française. Vie de famille exir
gée. Offres à T. Steger-Wetzel ,
Sek. Lehrer, Emmenbrilcke
t Lucerne ï .

Demoiselle
très capable cherche place
pour diriger ménage ou se-
conder maîtresse de maison.
Adresser offres écrites à D. E.
603 au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille sachant bien
coudre

cherche journées
pour racoanmodages. — De-
mander l'adresse du No 587
au bureau de la Feuille d'avis.

Belles chambres, avec ou
saris pension. — Beaux-Arts 3,
Sme étage. c.o.

A louer tout de suite

jolie chambre
indépendante. Situation enso-
leillée, vue sur ,1e lao. — S'a-
dresser Maladière 13, 1er.

Deux jolies
CHAMBRES MEUBLÉES

indépendantes. — Faubourg
du Orêt 4".

Deux chambre s meublées
à louer à choisir sur trois,
dans maison bien située, au
soleil, jol ie vue et Jardin,
cha/uffage central. S'adresser
Côte 66, 1er, en ville.

Chambre avec pension. Fau-
bourg de l'Hôpital 9. 1er. c.o.

Etudiant Allemand, âgé de
14 ans, désire passer ses

vacances
cinq semaines environ, dans
bonne famille pour se perfec-
tionner dams la langue fran-
çaise. Bons soins désirés. Of-
fres sous chiffres Oc 7253 Z à
Publlcitas. Zurich. AS 8280 Z

Belle ohambre, au soleil,

pension soignée
Jardin. Vue. Parcs 1, rez-de-
chaussée (vis-à-vis funiculai-
re), c.o.

On cherche un

GARÇON
de 16 à 17 ans, sachant un
peu traire et faucher, pour
famille protestante du can-
ton de Fribourg. Gages selon
capacités. Occasion d'appren-
dre la langue allemande. .—
Pour renseignements, s'adres-
ser à M. Jean Brunner, Fon-
taines (Val-de-Ruz).

Bonne
Ménage de trois personnes

cherche bonne à tout faire,
sachant cuire. Entrée Immé-
diate ou à convenir. — Adres-
ser offres à M. Schild, rue Jar-
dinière 120, la Ohaux-de-
Fonds.

Jeune li
dia 17 à 19 ans, est demandée
pour aider dans petit ménage
(ivillla). Occasion d'apprendre
1a langue allemande. Bons
traitements. Vie de famille et
petits gages. —¦ Faire offres
avec photo sous chiffre O. F.
1834 B. à Orell Fiissll-Annon-
ces, Berne.

Ménage de campagne de-
mande une

jeune fille
pour aider aux travaux du
ménage et garder les enfants.
Vie de famille. Entrée du 20
au 26 mal. — Adresser offres
à Mme Albert Jeannet, Rosiè-
res près Noiraigue (Neuchâtel )

Ménage soigné de trois per-
sonnes demande

bonne à foui faire
sachant cuire et ayant de
bonne références. — Adresser
offres écrites à H. P. 600 au
bureau de la Feuille d'avis.

A loner dès le 21
juin 1934,

villa familiale
avec beau jardin, vue
étendue. - S'adresser
Etude Bourquin, avo-
cat, XencliAtcl. 

A louer Joli appartement de
quaitre ohambres, bien au so-
leil-, belle vue, partie de Jar-
din. — Vieux-Châtel 31, 1er.

A remettre

LOGEMENT
de quatre pièces, balcon et dé-
pendances, pour le mois de
juin ou date à convenir. —
S'adresser: Salat-Honorê 2,
2me étage.

Chez-le-Bart
A louer, pour le 24 Juin ou

date à convenir, beau loge-
ment ensoleillé, trois grandes
chambres et dépendances. —
S'adresser à A. Hauser, à Vau-
marcus.

A louer

deux logements
da trois et quatre chambres
avec dépendances, Jardins, au
bord du laïc, pour époque à
convenir.

A la même adresse: & vendre
un terrain à bâtir.
Eugène Sandoz, Tivoli, Saint-

Aubin.
A louer, pour la Saint-Jean

ou pour époque à convenir,

en bordure
des quais

ttn joli rez-de-chaussée de
quatre pièces et dépendances,
dans maison tranquille et très
soignée. Pourrait être pourvue
du confort moderne, si on le
désire. Conviendrait aussi pour
bureaux, cabinet de médecin
ou de demitistie.

S'adresser à l'Etude Cleirc,
tél. 4.69. 

Bue du Manège, à
remettre & de

très favorables
conditions

appartements de
trois et quatre cham-
bres et toutes dépen-
dances. Bain inst a 1-

. lé. Central par étage.
Etude Petitpierre &
Hotz. 

A louer, aux Draizes, dans
Immeuble neuf ,

joli appartement
moderne

de deux chambres, cuisine,
bains installés, loggias, chauf-
fage centrai général et service
d'eau chaude, beilie situation
au soleil. Prix avantageux.

A louer, ara Fahys, près de
la gare,

appartement
, de trois chambres
cuisine et dépendances ; soleil
et vue. Prix : 66 fr . par mois.

A louer, au, Creux (les Con-
vers), près de la halte C. F. F„
logement avec rural
de trois chambres, cuisine,
écurie, remise, etc., part de
Jardin. BeUe situation au so-
leil. 35 fr. par mois.

S'adresser à l'Agence Ro-
mande Immobilière, B. de
Chambrler, Place Purry 1,
Neuchâtel.

A louer, 24 juin,
fbg Château, bel ap-
partement 8 cham-
bres. Confort moder-
ne. Terrasse. Jardin.
Etude Brauen, notai-
res. 

A louer
à Neuohâtel, pour le 24 Juin
prochain, un appartement de
trois pièces, cuisine, bains,
chambre-haute habitable, part
de Jardin, chauffage centrai,
service d'eau chaude et de
concierge compris, à raison de
125 fr. par mois. Belle situa-
tion ensoleillée aveo vue im-
prenable ; proximité d'un
tram, _,

S'adresser pour tous rensei-
gnements en l'Etude de Me
Max Fallet, avocat et notaire,
à Peseux.

A remettre, dans le haut de
la ville, appartements de

trois chambres
ovec et sains chauffage cen-
tral. Prix mensuels : 50 et 60
francs. Etude Petitpierre et
Hotz. 

A louer au Faubourg du
Crêt, bel appartement de qua-
tre chambres, tout confort
moderne, bain, chauffage cen-
tral, ascenseur, service de con-
cierge. Etude Baillod et Ber-
ger. Pommier 1.

A Iouer 24 juin, Sa-
blons, beau logement
5 chambres. — Etude
Brauen, notaires.

Garages, à remettre au Ter-
tre, à l'Ecluse et à la rue du
Manège. Etude Petitpierre et
Hotz.

Rue J.-J. Lallemand
A louer, pour le 24 juin,

joli appartement
de trois pièoes, dans maison
tranquille. Offres écrites sous
O. P. 688 au bureau de la
Feuille d'avis.

Séjour d'été
Evolène 1400 m.
Ohalet neuf , très belle si-

tuation, se compose d'une
grande ohambre, deux cham-
bres à coucher, quaitre lits,
une cuisine et deux galeries.
Meublé, literie, vaiselle. Lu-
mière électrique. Renseigne-
mente à Bureau Fiduciaire G.
Faessll, Neuchâtel.

A louer, Cote, loge-
ment 4 chambres
confortables. Jardin.
Entrée à convenir. —
Etude Brauen, notai-
res. 

A louer magasin,
centre ville. — Etude
Brauen. 

Centre ouest ,
appartements de trois ou qua-
tre chambres, chambre de
bain Installée, chauffage cen-
tral, service de concierge. —
Loggia Soleil. Prix avanta-
geux. S'adresser à A. Hodel,
architecte. Prébarreau 4. c.o.

Poudrières : garage à louer.
Etude Baillod et Berger, Pom-
mier 1.

Grand boxe
indépendant

Grand Garage de la Pro-
menade Faubourg de l'Hôpl-
tal 62. 

A louer aux Sablons (Villa-
mont) , appartement de qua-
tre chambres, alcôves, balcon
et dépendances, chauffage
central. Etude Baillod et Ber-
ger, Pommier 1.

Battieux, à louer beaux ap-
partements de trois et quatre
chambres, confort moderne,
bain, balcons, vue très éten-
due. Etude Baillod et Berger,
Pommier 1.

Beaux appartements
de quatre et cinq chambres,
près du lao, tout confort mo-
derne, chauffage central géné-
ral, chambre de bain complè-
tement Installée et service de
concierge. — S'adresser à A.
Hodel . architecte. Prébarreau
No 4. c.o.

A louer, pour le 24 juin 1934,
aux Poudrières, appartements
de trois et quatre chambres,
chauffage central, chambre de
bain, dépendances, confort
moderne, bow-wlndow, grand
balcon. Vue. Baillod et Ber-
ger, Pommier 1. 

ETUDE
Petitpierre & Hotz

Téléph. 4.33 et 4.36

Appartements à louer
tout de suite ou époque à

convenir :
Tertre, deux chambres.
Salnt-Honoré, deux chambres.
Roc, deux chambres.
Seyon-Moulins, deux cham-

bres.
Parcs, trois chambres.

Pour Saint-Jean :
Ecluse, deux chambres.
Seyon, deux chambres.
Ecluse, trois chambres.
Côte, trois chambres.
Serrières, trois chambres.
Fahys, quatre chambres.
IiOUis-Favre. quatre chambres.

PESEUX
A louer pour le 24 Juin, lo-

gement de trois-quatre pièces,
ou chambre Indépendante,
aveo bain , vérand a et toutes
dépendances, Carrels 45. S'a-
dresser à M. Martin, architec-
te, Peseux. o.o.

Fbg de l'Hôpital , à
remettre apparte-
ment de six cham-
bres et dépendances
avec tout confort. —
Concierge. — Etude
Petitpierre et Hotz.

Rues Matile
et Fontaine-André

A louer pour le 24 Juin ou
date à convenir, appartements
de trois et quatre chambres.
S'adresser à J. Maibot, Fon-
taine André 7. c.o.

Côte, h remettre
appartement de qua-
tre chambres avec
salle de bains. Ter-
rasse. Tue étendue.
Prix mensuel Fr. 100.
Etude Petitpierre et
Hotz. 

Locaux
à louer au centre de la ville,
atelier ou chantier d'entrepre-
neurs pour gypseurs , appa-
reUleurs, ferblantiers, etc. —
S'adresser à Jules Sung,
Eglise 6, téléphone 7.27 ,

Cassardes, à remettre ap-
partement d'une chambre et
cuisine. Prix : 23 fr . 50 par
mois. S'adresser & Mme Du-
bois, Cassardes 18.

A louer, Cité Ouest,
beau logement 5
chambres. Jardin. —
Entrée à convenir. —
Etude Brauen, notai-

Séjour d'été
A louer au Roc sur Cor-

naux, altitude 600 m„ appar-
tement meublé de neuf piè-
ces et vastes dépendances. —
Garage, téléphone, parc, pro-
ximité de la forêt. Vue très
étendue. S'adresser au bu-
reau d'Edgar Bovet, rue du
Bassin 10. .

A louer, 24 juin,
Evole, beau logement
5 chambres. Confort
moderne. — Etude
Brauen, notaires.

A remettre, dans un Im-
meuble du centre de la ville,
appartement de deux cham-
bres et cuisine, pour une ou
deux personnes. Prix mensuel:
65 fr ., chauffage compris. —
Etude Petitpierre et Hotz.

A louer, 24 juin,
rue Matile, beau lo-
gement 5 chambres.
Étude Brauen, notai-
res. 

Chaumont
A louer (à vingt minutes

du fuintouJalire, versant Val-
de-Ruz), chalet confortable-
ment Installé, huit chambres,
aveo toutes dépendances. —
Pâturages et forêt. — Télé-
phone. — S'adresser & Paul
Attinger, Pertuis 17, Neuchà-
teL c.o.

Parcs : local à l'usage de
magasin, garage ou entrepôt.
Etude Baillod et Berger, Pom-
mler 1. 

Aux Parcs, à louer pour
pour tout de suite ou époque
à convenir, appartement de
quatre chambres, chambre de
bain, toutes dépendances,
bow-wlndow. Etude Baillod et
Berger, Pommier 1.

Grand local
au Prébarreau. à l'usage d'a-
telier, garage, entrepôt, etc.,
avec chauffage, eau et lumiè-
re Installés. S'adresser à A.
Hodel, architecte, Prébarreau
No 4. c.o.

A louer, 24 juin,
rue Serre, beau loge-
ment 5 chambres. —
Etude Brauen, notai-
res.

A louer à Hauterive

logement
de trois pièces, véranda, salle
de bain, chauffage central,
eau chaude, le tout remis à
neuf , dans grand Jardin, bord
du lac. S'adresser Villa Annl-
ta , Rouges-Terres.

A louer, à Neuchâ-
tel, un logement bien
situé de cinq cham-
bres, chambre de
bonne et toutes dé-
pendances. Chauffa-
ge central, boiler,
chambre de bain,
balcon, jardin d'a-
grément. — S'adres-
ser au bureau de gé-
rance Fritz Boquier,
à Corcelles (télépho-
ne 71.11).

Pour le 24 Juin 1934, à re-
mettre a la Rosière, apparte-
ment moderne ensoleillé, de
quatre chambres et dépendan-
ces. Etude Baillod et Berger,
Pommier 1.

A louer pour le 24 Juin ou
date à convenir, à

Port-Roulant
bel appartement moderne de
sept pièces, cuisine, chambre
de bain, grand hall et toutes
dépendances. Jardin et ver-
ger. Vue étendue et imprena-
ble. — Etude Bené Landry,
notaire, Concert 4 (Tél. 14.24)

A louer, aux Poudrières , Jo-
lie villa moderne de cinq
chambres, chambre de bain,
chauffage central, dépendan-
ces et Jardin. Vue. Etude Bail-
lod et Berger, Pommier 1.

Boine 12
SUPERBE APPARTEMENT

ensoleillé à louer à personnes
soigneuses : confort ; cinq
chambres, loggia, balcons,
dépendances; vue; 2me étage.
Téléphoner au No 13.85. <

Belle chambre meublée, au
soleil. Avenue du 1er Mars 6,
Sme étage.

On cherche pour le 20 mai,

domestique
sachant traire et faucher. —
S'adresser à Louis Vouga-Her-
ren, Cortaillod .

ON CHERCHE
jeune fille de 15-17 ans pour
s'ooeuper du ménage (un en-
fant) ;, bonne occasion d'ap-
prendre la langue allemande.
Vie de famille. Faire offres à
Mme K. Kormann, tailleuse
pour dame, Mûntschemler
près Anet.

Etablissement privé pour
maladies mentales, en Suisse
allemande, cherche

infirmières
stylées

ayant fait stage dans maison
analogue. Indiquer connaissan-
ce de langue. — Adresser of-
fres avec photo, certificat,
curriculum vitae sous chiffre
O. A. 616 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme
de 17 à 25 ans,. est demandé
pour les travaux de la campa-
gne; entrée le 15 mai. Salaire:
70 fr . par mois. •:.

S'adresser à Emile Morel,
Ohâteau, Arnex sur Orbe
(Vaud). 

Bonne
à tout faire , sachant cuire, est
demandée dans ménage Soi-
gné (aidée d'une femme de
chambre). — Adresser offres
à Mme Dr Kenel , rue Jaquet-
Droz 32, la Chaux-de-Fonds.

On demande à louer TJS LOCAUX
deux ou trois pièces pour bureau d'affaires. L>e préfé-
rence 1er étage, centre de la ville (boucle). Adresser
offres et conditions sous E. P. 621 au bureau de la
Feuille d'avis. 

Grande maison cherche

représentants
pour un article sans concurrence sur le mar-
ché. Débutants seront mis au courant.

S'adresser vendredi 11 mai, de 9 à 11 h.
et de 14 à 16 h. à l'Hôtel du Lac, Neuchâtel.
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Permis de construction
Demande de « Fagus S. A. »

de surélever son immeuble
Draizes 4.

Les plans sont déposés au
bureau du Service des bâti-
ments, Hôtel communal, jus-
qu'au 23 mai 1934.

Police des constructions.
' 

JL j COMMUNE

JEJ PAQUIER

Vente de bois
Samedi 12 mai 1934, la Com-

mune vendra à Aigremont les
bois suivants:

7 70 stères hêtre et sapin,
635 bons fagots.
Rendez-vous au village à 13

¦heures.
Pâquier, le 5 mai 1934.

Conseil communal.

Chaumont
A vendre petite propriété

comprenant maison de six
chambres et dépendances, avec
terrain en nature de pré et
forêt. — Etude Petitpierre et
Hotz. 

Hôtel
huit chambres, garage, passa-
ge tourisme, industrie. Prix :
95,000 fr. A vendre. — S'adres-
ser à A. Frossard, Agence im-
mobilière, Frilbourg,

Office des faillites
de Boudry

Enchères publiques
Le vendredi 11 mal 1934, à

16 heures, l'Office des pour-
suites soussigné vendra par
voie d'enchères publiques, au
collège de Peseux (arrêt du
tram, les objets suivants :

une machine à écrire Con-
tinental, des tableaux, une
étagère, un lustre trois lam-
pes, un appareil T. S. F.
Brandt, quatre lampes, un Iot
modèles de descentes et cous-
sins à broder, de la laine et
des aiguilles pour les dits mo-
dèles, et d'autres objets dont
le détail est supprimé .La vente aura lieu au comp-
tant conformément à la loi.

Boudry, le 5 mai 1934.
Office des Poursuites '

A vendre

moto Royal-Enf ield
350 cmc, soupapes latérales,
éclairage électrique, compteur
kilométrique E.D., peu roulé,
en parfait état; 550 fr. — S'a-
dresser: L. Reymond, papete-
rie, Salnt-Honoré 9, Neuchâ-
tel.

1 Administration : 1, rae du Temple-Neuf.
Rédaction : 3, rne du Temple-Neuf.

TBurenpx ouverts d. 7 à 12 h. et da
[13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à midi.

Régie extra - cantonale : Annonces-
Suisses S. A, Nenchâtel et succursales^

Emplacements spéciaux exigés, 20 °/«
de surcharge.

Les avis tardifs et les avis mortuaires
sont reçus an pins tard jusqu'à 7 h. 10.

La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyer*

Terrain en bordure
de la route de Saint-
Biaise à vendre à bas
prix.

Belle plage à ven-
dre à favorables condi-
tions. — S'adresser Etude
G. Etter, notaire, 8, rue
Purry. 

Maison à Boudry
à vendre, au Pré Landry, trois
logements, pavillon, poulailler,
grand Jardin, verger et dépen-
dances. Belle situation à 2 mi-
nutes du tram. — S'adresser:
pour visiter, à la proprétaire,
Mme veuve Scacchi, et pour
les conditions, au notaire Mi-
chaud, à Bôle.

Immeuble neuf
de rapport
à vendre

en.vlEe, comprenant six loge-
ments de trois pièoes, dernier
confort, deux garages, vue im-
prenable.

Rendement net 6 1/2 %
Placement de fonds rému-

nérateur assuré. Adresser of-
fres écrites à N. R. 560 au
bureau de la Feuille d'avis.

Maison lôcative
à vendre

A vendre, dans localité du
Vignoble neuchâtelois, im-
meuble comprenant bâtiment
locatif de cinq appartements.
Belle situation. Bon rapport.
S'adresser Etude J.-P. Mi-
chaud , avocat et notaire, à
Colombier

A vendre à Peseux
quartier du Rlghl, belle pro-
priété d'une superficie de 949
m! comprenant maison de
cinq pièces, cuisine, salle de
bains et toutes dépendances,
ainsi qu'un grand Jardin avec
verger de 43 arbres fruitiers
en plein rapport. Accès pour
auto. Vue Imprenable. Prilx
de vente à discuter, 27,000 fr.
Affaire avantageuse.

S'adresser en l'Etude de Me
Max Fallet, avocat et notaire,
à Peseux.

Les magasins
Meier...

vendent meilleur marché...
puisque le bon café rôti est à
1 fr. le 14 kg., un fromage Em-
menthal extra à 1 fr . le % kg.
un mélange de biscuits extra,
à 1 fr . le % kg., un excellent
vin blanc de table à 1 fr. la
bouteille et demandez cette
semaine une dégustation gra-
tuite de la nouvelle boisson
sans alcool « Matta ». Matta
stimule Matta aide la diges-
tion, Matta est sain !

A vendre

poussette
usagée. — Parcs 107, 2me.

A vendre superbes

chiens St-Bernard
âgés de 3 mois, pedigree, —
S'adresser à W. Gasser, Cham-
pagne.

A vendre

cabine de bain
(maisonnette)

propre et de construction so-
lide, en bols, dans situation
tranquille au bord du lac près
de Portalban. Grandeur 6 m.
sur 4 m., avec balcon. — Of-
fres sous P 2159 N _ Publl-
citas, Neuohfttaft ,

Office des Poursuites de Neuchâtel

Enchères publique.
Le vendredi 11 mai 1934, dès 14 heures, l'Office des

Poursuites vendra par voie d'enchères publiques, au
Local des ventes, rue de l'Ancien Hôtel-de-Ville :

Un lavabo dessus marbre et glace, une armoire -à
glace, un buffet de service.

Un lavabo dessus marbre et glace, une armoire à
glace, une bibliothèque vitrée, deux fauteuils, un canapé,
un lampadaire, une glace.

Une bicyclette « Griffon », 66 flacons huile de ma-
chine.

Douze draps de lit, douze serviettes, douze linges
de toilette, douze linges à mains, six traversins 65/100,
douze taies 65/65, une nappe coton , le tout neuf.

Quatre volumes reliés . Ferdinand Hodler de C. A.
Loosli.

La vente aura lieu au comptant et conformément à
la loi fédérale sur la poursuite pour dettes et la faillite.

OFFICE DES POURSUITES :
Le préposé : A. Hummel.

Office des poursuites de Boudry

Enchère! publique»
Le vendredi 11 mai 1934, à 14 heures, au domicile

de Robert Schaffrqth , Avenue Soguel 13 b, à Corcelles,
l'office des poursuites soussigné vendra par voie d'en-
chères publiques, les objets suivants :

Des tableaux , une sellette, une table à rallonges, des
chaises, un régulateur, un buffet de- service, une table
ronde, une chaise-longue, une centaine de kg. de cou-
leurs diverses en poudre, 30 kg. albite , 20 kg. ceruse
de zinc, 60 litres huile de lin , 100 kg. blanc fixe, des
éponges, des paquets de colle amidon , six presses à
vernis, quelques litres de sicatif, essence de térébenthine,
etc., une échelle à allonges de seize mètres, — et d'au-
tres objets dont le détail est supprimé.

La vente aura lieu au comptant conformément à la
loi.

Boudry, le 5 mai 1934.
. OFFICE DES POURSUITES.

Au Bûcheron
Ecluse 20 • NEUCHATEL

P. EVARD & C°
Tél. 16.33

vendent et achètent
tous genres de

meubles usagés

Canot à dérive
4 m. 50 de long, deux paires
de rames (assises), une paire
de rames (debout). Construit
en 1933. Prix: 550 fr. Chez J.
Staempfli, Auvernier, tél. 69.28.

A VENDRE
bateau acajou, sept places,
avec motogodllle, ' baraque et
matériel de pêche pour la
traîne. — Demander l'adresse
du No 615 au bureau de la
Feuille d'avis.
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Couleurs et vernis
Huile de lin
Carbolinéum
Vernis anti- rouille
Poudres à plafond
Duco pour meubles
Eponges • Peaux de daim
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E C L U S E  IS N E U C HAT E L

Timbres escompte N. & 3.

OBESITE
Messieurs, combattez cet em-

bonpoint par le port d'une
ceinture ventrière DE QUA-
LITÉ. PRIX RÉDUITS ADAP-
TÉS A LA CRISE. Envol à
choix. Indiquer tour de l'ab-
domen. — R. Michel, spécia-
liste. Mercerie 3, Lausanne.

¦ La ~

Feuille d'avis
de Neuchâtel

I

est un organe
de publicité de
premier ordre

1 Offre très intéressante à saisir I i
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^W chemisas J2i I
EnVOi par POSle de mécaniciens , oxford rayé, AW f̂SB i : "; i

conlre remboursement _ "___: ,r6s J!""' MJ !
np̂ ,̂  3.95 2.9S HÉ 1

P. Gonset-Henrioud S. A. . RUE DE FLANDRES
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Avec le beau temps, la saison
des pique-niques, le magasin

J.-A. ClerC-FrÊeS, Terreaux 3
VOUS OFFRE

conserves de tous genres
Fruits frais et secs - Salami - Saucissons - Fro-
mages Chalet - Chocolats divers - Sirop - Bière
Limonade - Vins - Henniez - Arkina .- Beurre du
Chalet - Pâtes Naples et autres - Epicerie diverse,

etc., etc.
SERVICE A DOMICILE - TIMBRES S. E. N. J.
Téléphone 9.72 - Ouvert le dimanche de 10 à 12 h.
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B BCrêpe vistra, Se tissu
moderne en soie ar- g

A tificielle, d'un tou- Bcher très souple j

Û CHOIX IMMENSE 1
B en teintes unies et superbes impressions .fl ¦

_____ ____ ____ WBË

| Crêpe ïisîra uni 1P0 ¦
superbes nuances modernes , fe'i M l

\ largeur 70 cm., le m. depuis ¦" El
E$jg KS

| Crêpe visfra imprimé Jj45 |
!. . '. '¦: ravisantes impressions, der- j A! g
i l  nière création, largeur 70 l! _y
gga centimètres . . . l e  mètre mm j™

S Crêpe vistra ondulé Mê5 m
i , ; . . rayure- et dessins haute É|jj |>J
H 

nouveauté, largeur 70 cen- _'-i-_
timètres . . . .  le mètre H

| Ardisette ou Merveille ¦
'- ':] soie artificielle, choix 0Œ&L Wf™ - fei. :..J énorme, dessins nou- m H ||_.

f__ |a veaux , largeur 70 cm., gg» wjgfj *̂ Sa

i lcm L85 1.65 1.20 Bm^LW ÉH mm - _-  - m

I Jtilai SÏISCl i_g mw.mmm ^mmmr mmrm mwm M m m  
^El Neuchâtel
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:D°":rvt°esments RIDEAUX Iappartements ____^^^_^ _̂____ i
GRAND CHOIX  ̂ \

': DE - |

TULLE, FILET, MARQUISETTE
^̂  LDutoit-Barbezat
= TREILLE 9 , 2m

Construction ck maisons familiales

Pour renseignements, avant-projets, devis, s'adresser
à CHARLES ANNEN, entrepreneur, à Neuchâtel, télé-
phone 11.01. 

mLw Saucisse à t̂ir^^L

li Saucisses au foie II

^slsjĝ  Ménagères, faïtes-en jBMf
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m Jersey indémaillable i
M est incomparable i

M Choix immense
; Prix très avantageux

Dépositaire exclusif de lingerie « Hanro »

ï COMBINAISON 4g 95
r 'J jersey milanaise, teintes pas- m MM
X ĵM tel, au choix . . . . . .  B

_ ! RAVISSANTE _«___
A

;J COMBINAISON «1^® 
'

| V] jer sey soie indémaillable, _s"jffl
f-  qualité lourde, 110 à 125 **lBW

COMBINAISON 0 50. ' .¦ 'I charmeuse indémaillable , H^^!,'- vH mialité extra , garni brode- .JS
-.H rie nouvelle *BkW

fM COMBINAISON
fl charmeuse indémaillable , H_P_____ Al [ y M  mate , avec dentelle , der- j M  *Ï4ÊM nière nouveauté, coloris m

I; ;,j] lingerie 8.90 et W

I « HANRO » E40:, Mç-'- i la parure revee de la fem- 8̂ _j_;M ?4 me élégante, la chemise et „ JH
mhâ la culotte . . .  au choix BBW

f i « HANRO »
iv/'B ^a P;lrure QnJ moule le Mflftft l: ;
¦. '. ''¦'- '•$ corps, indispensable pour Biï WW

, >j  l'été, la chemise et la cu- m
. .,:¦r;. ., lotte au choix m

1 m ioywii 1
| IA NOUVEAUTÉ SA 1
WË .... QjVmcâatd m

m Nous recommandons

I NOS BAS
L. B. O. soie mate à 2.90

J MEDIA soie mate , bag. relief à 3.90
?l VADIANA f i l  et soie à 4.25
n| L. B. O. pure , à baguet. à jour s à 5.25

«Bl de qualités et coupes irréprochables

I SAyOlE-PETITPIERBE i.

_^ Ŵ Actuel- M, g\ 0\ sur tous
4wJ  ̂ lement M.KM IO les articles

I Un lot CANNES et SACS DE DAMES
;j à prix très réduits

. f VUARNOZ & Co, Seyon 7
Entre Mi gros et la teinturerie Obrecht

î ] Af i n  de répondre à toutes les
demandes, la nouvelle industrie

X \ suisse, Fabrique Macciachini, à
Zurich, s'est décidée à envoyer à

y Neuchâtel un spécialiste qui ren-
i seignera sur les diverses propriétés
| et les applications multip les de

leur produit :

I Molanîfi
Le spécialiste travaillera chez

I NEUCMAT EL
| les 11 et 12 mai 1934.
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1 PARASOLS DE JARDIN
a Système spécial d'inclinaison i

j MEUBLES DE ROTIN i
I MEUBLES EN TUBES D'ACIER |

I *7WÎNzMîcHEL 1
fflfl | SAINT-MAURICE 10 - NEUCHATE L flH.1



Réflexions actuelles

(De notre correspondant de Parla>

Une promesse qui est wi aveu
Paris, 6 mai.

L'on sait qut le gouvernement
français a déclenché une grande
offensiv e contre la vie chère. C'est
là une conséquence toute naturelle
de la politique d'économies qu 'il
poursuit et l'on ne comprendrait
pas qu'après avoir demandé aux
fonctionnaires, aux pensionnés, aux
retraités les sacrifices que l'on sait,
le gouvernement hésita*; à faire
appel au patriotisme et a l'esprit de
sacrifice des commerçants et des in-
termédiaires. Ce ne serait pas seule-
ment une injustice, ce serait aussi
une lourde erreur politique.

Donc, le gouvernement s'est
adressé aux grandes collectivités et
leur A demandé de le seconder.
Beaucoup ont déjà répondu à cet
appel et ont promis de faire baisser
les prix ou, tout au moins, de ne
pas les laisser monter au cours des
mois prochains. Et cela aussi est
•très bien.

Dans cette conversation entre
l'Etat et les grands organismes com-
merciaux, il y a cependant quelque
chose qui étonne : c'est que la baisse
du prix de la vie dépende ainsi de la
bonne volonté des entreprises et de
leurs dirigeants. Si toutes les entre-
prises vendaient dès maintenant au
plus bas, elles ne pourraient pren-
dre à l'égard du gouvernement au-
cun engagement de coopérer à la
vie moins chère. Et cet engagement
est, en somme, un aveu.

C'est ce qu'il y a d'inquétant dans
cette affaire. Car si l'on admet qu'à
l'appel du gouvernement, le grand
commerce peut se concerter pour
que les prix ne montent plus, on
doit admettre qu'il pourrait égale-
ment se concerter pour les faire
monter. Cela nous semble anormal.

On parle de la fameuse loi de
l'offre et de la demande. Que de-
vient-elle dans cette série de déter-
minations individuelles ? Dans un
pays dont la situation économique
serait en ordre, les prix ne pour-
raient pas monter ou baisser au gré
des volontés collectives. Ce serait la
nature des choses, et non pas l'in-
tervention des hommes, qui en dé-
ciderait.

Qu 'il n'en soit point ainsi. C'est
inquiétant, avons-nous dit , et voici
pourquoi : Il est à craindre que le
jour où tel groupe de commerçants
ne sera plus d'accord avec M. Dou-
mergue sur telle ou telle détermina-
tion politique, il réagira en vendant
sa marchandise plus cher au con-
sommateur. Le marché français de-
viendra alors un champ clos où les
intérêts et les passions politiques
s'affronteront aux dépens de celui
dont l'intérêt devrait cependant tout

.̂ primer ï. l'acheteur.,;
* Oh pairie beaucoup aujourd'hui de
redressement, et l'on se préoccupe
de rendre à l'Etat sa juste autorité.
Mais cette autorité n'est-elle pas
gravement menacée si une catégorie
de citoyens peut, si bon lui semble,
plonger le pays dans une crise par
l'organisation systématique de la vie
chère ? Celui qui peut faire monter
les prix ou les faire baisser détient,
en vérité, d'un puissant moyen de
peser sur les pouvoirs publics en
favorisant les gouvernements qui le
servent, et en poussant au désastre
ceux dont la politique le contrarie.
Ce ne sont plus les Chambres qui
disposent alors du pouvoir, ni les
ministres; ce spnt ceux dont dépend
le prix du pain et des principaux
produits vitaux.

Encore une fois, cette situation
est anormale. Elle prouve que dans
le domaine économique aussi il y a
quelque chose de détraqué. Il faut
y remettre de Tordre — comme dans
le. reste de la maison — par des
initiatives nouvelles. Sans doute le
gouvernement fera-t-il le nécessaire
pour cela. M. Doumergue n'a-t-il
pas exprimé à plusieurs reprises
sa volonté de ne pas laisser de petits
Etats se créer dans le grand Etat
français , pour essayer de le domi-
ner ? Et le danger que nous signa-
lons ici ne lui a certainement pas
échappé. M. P.

L'offensive
du gouvernement français

contre la vie chère

Pour fêtes
ET CONCOURS

tout ce qu'il faut au

magasin G. Gerster
SAINT-MAURICE

Communiqués
. .Cours de jeunes tireurs
La Société de tir de sous-offlclers et sol-
dats de Neuchâtel organise un cours de
jeunes tireurs, qui aura Heu au stand
du Mail, tous les samedis et dimanches,
du 26 mai au 1er Juillet. A chaque exer-
cice, quelques moments seront réservés
à la culture physique. L'Instruction du
tir sera particulièrement développée ; elle
comprendra la préparation au tir et des
exercices de tir à 300 mètres. Les jeunes
gens de nationalité suisse, âgés de 16 k
20 ans, sont cordialement Invités à sui-
vre ce cours. C'est une belle occasion
pour nos Jeunes de développer leurs ap-
titudes physiques et de se préparer à la
pratique du tir, notre sport national. Tous
les renseignements concernant les Inscrip-
tions sont contenus dans les annonces
paraissant dans les journaux locaux de
cette semaine,

CHRONIQUE VITICOLE

Un arrêté cantonal
concernant la lutte contre

le mildiou
Le Conseil d'Etat a arrêté :
Article premier. — La lutte préven-

tive contre le mildiou, au moyen des
bouillies cupriques reconnues effica-
ces, est obligatoire dans tout le vi-
gnoble neuchâtelois.

Art. 2. — Le nombre des traite-
ments aux bouillies cupriques est fixé
à six au minimum.

Les traitements aux bouillies peu-
vent êtr . complétés utilement par des
poudrages cupriques.

Art. 3. — Tout propriétaire ou son
représentant est tenu de faire appli-
quer dans ses vignes : a) un premier
traitement avan t le 15 mai ; b) un
deuxième traitement avant le 2 juin ;
c) un troisième traitement avant le
16 juin ou immédiatement après l'at-
tache ; d) un quatrième traitement
avant le 2 juille t ; e) un cinquième
traitement avant le 16 juill et ; f) un
sixième traitement au début d'août.

Il n'est pas fait d'exception pour
les vignes dont la culture serait aban-
donnée.

Selon les conditions météorologi-
ques, les délais ci-dessus pourront
être avancés ou retardés de quelques
jours ; des communiqués seront alors
publiés par la direction de la Station
d'essais viticoles.

Art. 4. — Les Conseils communaux
veillent à l'exécution des traitements,
soit directement, soit par l'intermé-
diaire d'une commission spéciale. Ils
renseignent la direction de la Station
d'essais, à Auvernier, sur les premiè-
res et les principales manifestations
du mildiou.

Ils fon t procéder à des visites de
tout le vignoble de leur territoire et
ordonnent le traitement d'office de
toutes les vignes dans lesquelles les
remèdes cupriques n'ont pas été ap-
pliqués.

Ils doivent déférer aux tribunaux
les propriétaires qui ne se seraient
pas conformés aux dispositions de
l'article 3.

Art. 5. — Les frais de traitement
des vignes contre le mildiou sont à la
charge des propriétaires intéressés,
mais les communes supportent les dé-
penses de surveillance de la lutte.
Un arrêté concernant la lutte
contre la cochylis et l'eudémis

(vers de la vigne)
Le Conseil d'Etat a arrêté, con-

cernant la lutte contre la cochylis :
Article premier. — La lutte contre

les deux générations de la cochylis
est recommandée dans tout le vi-
gnoble, lre génération : la lutte peut
être faite au moyen des arséniates,
de la nicotine ou de l'extrait de py-
rèthre ; 2me génération : la lutte
doit être faite à la nicotine, à l'ex-
clusion d'autres insecticides.

Art. 2. — L'emploi des arséniates
ou des composés arsenicaux est régi
par le règlement cantonal du 23 fé-
vrier 1926. Le ou les traitements au
moyen de ces poisons doivent être
effectués jusqu'à la floraison: de la
vigne seulement.

Concernant la lutte contre l'eudé-
mis, le Conseil d'Etat décide :

Art. 3. — Les propriétaires de vi-
gnes et de treilles dans le territoire
de Neuchâtel-Ville sont invités à
lutter contre les trois générations
de l'eudémis. lre génération : deux
traitements peuvent être pratiqués
jusqu'à la floraison de la vigne au
moyen des arséniates, de la nico-
tine ou de l'extrait de pyrèthre ;
2me et 3me générations : la lutte
doit être faite à la nicotine, à l'ex-
clusion d'autres insecticides.

Art. 4. — Avant les vendanges ou
à l'occasion de celles-ci, les raisins
pourris provenant des treilles et des
vignes du territoire de Neuchâtel-
Ville seront recueillis et jetés à
l'égout.

Les contrevenants à cette disposi-
tion seront déférés au juge, à la di-
ligence de l'autorité communale, et
punis de l'amende en application de
l'article 309 du code rural, du 15 mai
1899.

Les propriétaires et les vignerons
sont invités, en outre, à placer à
temps des pièges alimentaires dans
leurs vignes et à observer les vols
des papillons de la cochylis et de
l'eudémis des générations succes-
sives.

BRIQUETTES^
Prix réduits d'été

jusqu'à kg. 500 kg. 3000 kg. 6000
kg. 500 à 2950 à 5950 à 9950

mai et juin Fr. 6.60 6.30 6.20 6.10 ( les 100 kg.
juillet et août » 6.80 6.50 6.40 6.30 f dScUe

Escompte 3 % pour paiement dans les 10 jours ou à 30 jours

Veuillez remettre dès maintenant votre commande à

R EUTTER & DuBois
Rue du Musée 4 Téléphone 170
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I Vous aussi, prof if ez I
I de cette vente
mm r n
H Aux rayons d*articles de ménage très avantageux af in que vous puis -
M et de nettoyage, comme d'ailleurs sliBZ obtenir tout ce dont vous avez
M à tous les autres rayons, dix prix besoin, en ménageant cependant
il ... » • i *_. !•* votre bourse.m ont ete spécialement étudies. /-. . ¦ ¦
|H C esc ainsi que vous pouvez vous . U
f Ê  Nous avons f a i t  de gros achats procurer

1 pendant les dix j ours que durera la vente J
M _— ' m i m "

I Verrerie Articles de nettoyage
Hj Gobelet à vin formes diverses, QE Cordeaux à lessive aloès,
H 

6 pièces pour *Bm mètres 20 25 30 40 IWm Verre basset moulé, 7 pièces AE Ae , 1A „ -̂  _, 
M_ jpour -.»& -.95 fl. 10 1.50 1 .95

H Assiettes à fruit verre moulé, 15 OR Q- .. I
m centimètres ¦«»» Frottoirs risette . —.85 1
%m Plat à beurre verre moulé, 15 QC -m
! . centimètres . ' —.B9 Frottoirs mélange " -¦¦HJ

M f 0™^? hA C?fme T*™ $ouleur : - .- Epoussoir bonne qualité, soies gri- I _g |
M 6 assiettes de 12 cm., 1 grand compo- R On ses et noires ....... .. ... I iZS

tier 22 cm «»""' 
< 1 Service à liqueur verre couleur : A QA f *1* _ frt£

_?PPartement S°ieS gri" 2.25' - 1 carafon, 6 gobelets et 1 plateau ... *»SU ses et noires *.*»!

* 1 Vases à fleurs grand choix, verre I AR Brosse à tapis risette, bois cou- QE
E I couleur «i»a leur • • • •• ¦̂î, S
I 1 Verres à pied demi-cristal, guillochés „ . . , , _ flR
H 

à vin rouge & vin blanc madère Balais coco bonne grandeur .... •«*»

M |„— -.85 -.70 Balais de coton bleu l «50
M Verres à pied « Lucerna », décor rosace Serpillières bonne qualité, renfor- AR;.; - , . F , . ,, cees, 2 pour , i»»
I i à vin rouge -à vin blanc ' ^ !¦ Jj mm mm • Brosses risette, bonnes formes di- M f t

•—.OU — ,i)U verses, depuis "O

pi Carafe de toilette avec verre à QR <
_SS dents, en couleurs et blanc "-.«w ¦¦ - » ¦ ¦-i . Atamimnm el divers 1
| I POKGlBJne et faÏeiICe Marmite duminium , quai, extra ,
I \ Assiettes porcelaine festonnée, à TR 20 cm- *,W 22 cm. 3.75

I filet or, creuses et plates, diam. 23 cm. *'** Marmite forme basse, aluminium, I QR
lll Service à déjeuner porcelaine qualité forte, diam. 22 cm I <»W
f|| décorée, 1 cafetière, 1 pot à lait, 1 A RA Légumier aluminium, bonne quali- I QRr, | sucrier, 6 tasses et sous-tasses u.vu té, 24 centimètres ¦ *****
II 

Plat , à beurre bonne porcelaine _g g  Bouilloire siffièuse. 
' '

ahrminium, I QR| i oecoree j  ̂  j itre . ¦ >vw
tMâ Pot à lait faï ence décorée, conte- QR „ _,_. . . . , _

__
-¦' i nance 1 'A 1. —D*. w Boîte de cuisine, fer bronze, avec _ AR
fêfi _ ' _."* '' ."" , . __ , inscription "OU
Kg» Pot à lait faïence décorée, conte- I *JR
[. "d nance 2 1 ¦ ¦_--! Joli plateau ovale, fer nickelé,
, \ Plat à « cake » faïence, beau décor, I RA long. 25 cm. —«50 long. 35 cm. —.95
M 28 centimètres * '"M ' __, „ , , .. „ -
SP? m * i i i • JI i m «k Dessous de pot catelle décorée, I _R
Il Plat à « cake .. porcelaine décorée , n RA bord nickel , 15 centimètres ¦ •«« '

32 centimètres ___ *_ ¦»»

M Série de 6 saladiers belle faïen- ME Garniture S. S. S. fer verni, jo li I QR
î | ce blanche _¦.¦**» décor :
• i Vase de nuit I M R  Baquet rond galvanisé, article très A QR
M en faïence unie, I » 8*3 solide *"®*»

p j Rafraîchisseur à beurre inté- I QR Bouteilles thermos article suisse _ QR
Kg rieur verre, 16 centimètres l _OM * recommandé, A litre ¦****

I GRANDS NACÎASINS 1

; l P. Gonset-Henrloud S.A.

Cure de printemps

Thé du Jura
dépuratif, laxatif et

rafraîchissant
Prix du paquet: fr. 1.50

Pharmacie F. TRIPET
Seyon 4 — Neuchâtel

Ce tonds, crée par ie pasteur
Claude de Perrot , est destiné à tous
les habitants de Neuchâtel-Serriè-
res, sans distinction d'origine, d'â-
ge, de sexe ou de confession.

En 1933, il a été accordé 26 se-
cours, 19 ont eu de bons résultats ;
dans 7 cas, il y a eu amélioration ;
ces secours ont consisté en 24 cu-
res d'air et 2 cures de bains.

Les ressources limitées de la fon-
dation ne lui permettent pas tou-
jours de faire face aux demandes
de secours ; il serait à désirer que
le capital du fonds fût plus élevé.

Le comité tient à remercier tous
ceux qui se sont intéressés finan-
cièrement à cette œuvre et il se
permet de la recommander à la
générosité des personnes ou des so-
ciétés qui auraient quelques répar-
tition s a faire. Le gérant du fonds
est M. Francis Junier, notaire,
le président, M. Maurice de Perrot.

Fonds des convalescents

LA SUISSE EST BIEN REPRÉ-
SENTÉE DANS LA FÉDÉRA TION

INTERNA TIONALE DES GENS
DE LETTRES

La fédération internationale des
sociétés de gens de lettres a tenu
ses assises annuelles à Rome, au
siège de la société des auteurs et
éditeurs italiens.

Son bureau pour 1934-1935 est
composé comme suit : président : M.
Gaston Rageot ; vice-président : S.
Exe. M. Marinetti (président du
syndicat italien des écrivains) ;
Mme Marika Stiernstedt (Scandina-
vie) ; M. Henri de Ziegler (Suisse);
M. Zggmunt Zaleski (Pologne) ; se-
crétaires généraux : MM. José Ger-
main (France) ; Ugo Gheraldy (So-
ciété des auteurs italiens), H.-J. Ma*
gog (France) ; trésoriers généraux:
MM. Robert de Traz (Suisse) et
Louis Dumont-Wilden (Belgique).

Un livre par jour

« LA CHAINE D'OR DE
L'HELVÉTIE »

M. Jean Rumill u, l'auteur de ce
charmant livre, dit très justement :

« L'histoire de la Suisse n'est pas
écrite dans des papiers de chan-
celleries, elle n'est pas  renfermée
dans des salles d' archives ; j' ai lu
l'histoire de ma patrie dans le cœur
des hommes où, siècle après siè-
cle, elle s'est gravée ».

Son ouvrage, écrit d' une p lume
vigoureuse et qu'on sent sincère,
est d' une lecture réconfortante en
un temps où tant de gens empoison-
nent les organes vitaux du pays.

M. Jean Rumilly a réussi là une
belle entreprise. Il nous donne à la
fo i s  une œuvre de bon écrivain et
de bon patriote. (g.)

(Edlt . La Baconnlêre.)

1 

La vie intellectuelle

CINÉMAS
palace: Au bout du monde,
Théfttre : Aventures en Engadine.
Caméo: L'emftunit de ma sœur.
Chez Bernard : Chercheuses d'or.
Apollo: Casanova,

r///rs//sssstrss/rssss/^^^

Carnet du tour

de mercredi
(Extrait du journa l « Le Radio >)

SOTTENS: 6 h. 55, Ouiltuna physique.
12 h. 29, Heure d« l'Observatoire de Neu-
châtel. 12 h. 30, Informations. 12 h. 40,
Disques. 13 h„ Informations financières.
13 11. 05, Disques. 15 h. 59 , Signal de
l'heure. 16 h„ Programme de Munster.
16 h., Pour les enfants. 19 h., La lutte
contre les rate et les souris par M. San-
doz. 19 h. 30, Radio-Chronique. 19 h. 59,
Ftrévtsilons météorologiques. 20 h., Au Sl-
naï, par M. Trembley. 20 h. 20, Concert
par 1'O.R.SH. 21 h. 20, Enitoetlens par
M. Verdène. 21 h. 35, Confient populaire
par la MaodoUnata genevoise. 21 h. 55,
Informations. 22 h. 05, Les travaux de
la S.d.N.

Télédiffusion: 10 h. 20, Programme de
Munster. 10 h. 50 (Lyon la Doua) , Con-
cert. 15 h. 80, Programme de Munster.
22 h. 36 (jLyon la Doua), « Prométhée»,
tragédie lyrique de Fauré (2me partie).

MTJNSTER: 6 h. 30, Culture physique.
10 h. 20, Radio scolaire. 12 h. et 12 h . 40,
Disques. 15 h. 30, Pour la ménagère. 16 h.,
Concert par TO.R.S.A. 16 h. 30, Duos
chantés par M. Hugues, baryton, et Mme
Bôning-Hugues, soprano. 17 h., Musique
die chamibre. 17 h. 30, Disques. 17 h. 45,
Chants en dialecte par M. Mfirkl. 18 h.,
Pour les enfants. 18 h. 30, L'Ascension et
la Pentecôte dans l'histoire et dans l'u-
sage populaire, conférence peur M. D&ster.
19 h. 20, Cours d'anglais. 19 h. 50, Con-
cert par VO.R.SA. renforcé. 20 h. 30, L'a-
mour du Nord, co_férence par M. Hllt-
bruniiieir. 21 h. 10, Musique contempo-
raine Scandinave. Introduction par M.
Gysi. Concert par A. et W. Frey (chant
et piano) et l'OJR.S.A. renforcé. 22 h. 20
(B&le), Reportage des finales du cham-
pionnat International de lutte.

Télédiffusion: 11 h. 30 (Vienne), Pour
Madame. 13 h. 30 (Stuttgart), Concert.
22 h. 15 (Stuttgart), Heure consacrée au
souvenir de Schiller. Musique.

MONTE-CENERI : 12 h., Disques. 13 h.
05, Concert par le Radio-Orchestre. 16 h.,
Programme de Munster. 19 h. 15, Cause-
rie agricole. 19 h. 30, Disques. 20 h., Mu-
sique populaire. 21 h., Conférence, 21 h,
15, Concert de devinettes.

Radio-Paris: 12 h., Causerie pédagogi-
que. 12 h. 16, Concert d'orchestre. 18 h.
20, Causerie agricole. 18 h. 40, Conférence
médicale. 19 h., Causerie sur le théâtre
français contemporain: Le théâtre libre.
19 h. 30, La vie pratique. 20 h., Lectures
littéraires. 20 h. 45, Concert symphonique
pair l'orchestre national. 22 h, 30, Musique
de danse.

Paris P.T.T.: 12 h. 30, Concert par
l'Orchestre national.

Budapest: 19 h. 30, « GRiditta », opé-
rette de Lehar.

HUversum: 19 h. 55, Neuvième Sympho-
nie de Beethoven.

Poste parisien: 20 h. 10, Opérette.
Munich: 20 h, 15, « Palliasse », drame

de Leoncavailo.
Londres (Daventry) : 20 h. 15, Festival

de musique de Londres 1934.
Lyon la Doua: 20 h. 30, « Prométhée»,

tragédie lyrique de Gabriel Fauré.
Breslau: 20 h. 30, Concert symphoni-

que.
Tour Eiffel: 21 h. 10, Concert par la

société Claude de France.

Emissions radiophoniques

(Cette rubrique n'engage pas la rédaction)

AU CAMÊO: L'enfant de ma sœur, —r
Cette comédie-vaudeville tirée de la piè-
ce de Mouêzy-Eon et Fnancheville est
d'une grandie gaieté. L'action tourne au-
tour d'une fraude en matière d'examen
puisque c'est le Joyeux Napoléon (Bach)
qui se présente au Jury u_Iveirsitarre
pour passer la licence en lieu et placé de
l'étudiant Valérien. TJn fol entrain règne
dans tout le film car Bach s'est surpas-
sé. Il apparaît: on rit. II parle: on s'es-
claffe. C'est que Bach est un grand co-
médien, un «as » qui amuse la foule
d'un itoe franc et sain.

Tous ceux qui demandent au cinéma
un vrai délassement Iront voir « L'en-
tent de ma sœur », un beau film parlant
français.Dans les actualités, toujours très in-
téressantes, citons par exemple, pour les-
àmatours de patin : « Patinage artistique
en Norvège », aveo la célèbre Sonia Hé-
nle.

Les cinémas

^̂ ^— o y 34 —_____as

Bulletin
à découper

pour les personnes ne
recevant pas encore le

journal

Je déclare souscrire & un abonne-
ment a la

Feuille d'avis de Neuchâtel
ju squ'à

Fin juin 1934 . . . . .  2—
Fin septembre 1934 . 5.70
Fin décembre 1934 . . 9.20

(biffer ce qui ne convient pas)
somme que Je verse a votre compte de
chèques postaux IV 178 ou que veulUez
prendre en remboursement.

Nom : 
___

Prénom 3 '. ____ ____

Adresse î __ . ,_ _ . rçpr&m

m

(Très lisible.)

Adresser le présent bulletin dans
nne enveloppe non fermée, affran-
chie de 5 c. à

l'Administration de la
«Feuille d'avis de Neuchâtel»

1, rue du Temple-Neuf
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Noas sommes toujours à l'affût de la

dernière Nouveauté
Nous vous présentons dès aujourd'hui

Taffetas imprimé Jj
antifroissable £jÈL m

dessins magnifi ques , pour blouses , robes , "̂
ifi| {ffâ ?

etc., largeur 90 cm., le mètre . . fr. **** ""

Notre succès de la saison
Faites les plus jolies robes pour jj
da mes et enfants avec notre

folle de colon _Fj|9©antifroissable Jy
largeur 95 cm. . . fr. 4.— 3.80 ¦HB

Timbres escompte neuchâtelois et jurassiens S °/„

m *  RUeyVrlAUftlGe ex/ T HONORE
/PEGIALl/TE/ DE LA NOUVEAUTE

————————_____________¦________________————————————————— «— ^^— «̂¦̂ ^¦̂ ¦¦B—¦¦B____ _̂______ a>_________________i^_n̂_>_â ^̂ _
BBHH_xa__________

Mesdames, chez les SPÉCIALISTES: fi|df*fc ï "ff Tfc IO TO* (f^ PP jO tf^O N EU C H A T E LI___ GRAND CHOIX, LA MEILLEURE _9 %& JU ________ ! __D El JlnL ̂ Jf ____ ! JOL ©C ^B — P L A C E  DU M A R C H É  SQUALITÉ AU PRIX DU JOUR _________-______-________-_______--_---____________________________________ __ rLMUt " U M A K^M t  °

Porcelaine - Cristaux - Fayence - Argenterie - Coutellerie - Boissell erie - Brosserie - Aluminium - Email - Cuivre - Nickel
Nos dîners, déjeuners, services à thé, complets ou à la pi èce, dans tous les prix

RABAIS 10% A tou, .e, ._yo_8 ACTUELLEMENT A t0us „,„,._, RABAIS 107,

¦ PALACE 1
™J DES CE SOIR UN FILM UFA DE GRANDE CLASSE "" M̂IO-BLE"* "*I S16Ï AIT ROITT HIT MOMÏDE —- I
..... dans une œuvre puissante A 9bJ JCP %mW %J Jmm Ji_# V MA %*W A^W JI_# JO JEUDI, MATINEE A 2 H. 30 ,„„

"*" M---——-—— 
^̂ —, -—-Z-— "̂ ^  ̂

. 
~_ ---=7___l """̂

Cours de jeunes tireurs
pour jeunes gens suisses des classes

j 1914-1918
organisé par la Société de tir de Sous-officiers et soldats

de Neuchâtel
Durée du cours: Six demi-journées. Entièrement

gratuit. Les inscriptions doivent parvenir jusqu'au 15
mai, à

M. Louis Glanzmann, Maillefer 20, Neuchâtel, pour
la section du samedi après-midi (première séance 26
mai , de 14 à 18 heures, au Mail), ou à

M. Charles Muller, Escalier de l'Immobilière 7, Neu-
châtel, pour la section du dimanche matin (première
séance 27 mai , de 7 h. 30 à 11 h. 30, au Mail. 
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I CRÉDIT SUISSE
NEUCHATEL

CAPITA L ET RÉSERVES Fr. 204 ,000,000

Nous émettons actuellement des

BONS
©E CAISSE

de notre banque, à 3* 4 OU 5 RUS

DIMANCHE 13 MAI

«fournée des mères
Enfants, grands et petits, fêtez votre maman.

Exprimez votre reconnaissance à celle qui vous a tan
donné.

Des f leurs. Des f riandises. Une bonne actiot
PRO FAMILIA.

\mmj Vo o/

Pour les SOIE JWes sourds-muet:
RÉSERVEZ BON ACCUEIL

aux vendeurs de pochettes de cartes postales artistiquei
(reproduction de tableaux du peintre Jaques) et voui
viendrez ainsi en aide à l'Oeuvre de la lutte contre le
effets de la surdité. Voir renseignements divers sur le:

pochettes. — Vente autorisée par arrêté du
Conseil d'Etat de Neuchâtel

isr. blanc. T_F__,

^B____M_____________MB_—£__^^

Eglise nationale
Les électeurs et électrices de la paroisse sont con-

voqués en

Assemblée de paroisse
Jeudi 10 mai 1934 (Ascension)

à l'issue du culte de la Collégiale
ORDRE DU JOUR : 1. Désignation d'un candidat au

Synode. — 2. Désignation d'un candidat au collège des
anciens. — 3. Divers.

T .F. r.flT.T.frnP. TïRS ANr.TF.NIS

f Pour les courses de montagne, ^
une benne

jumelle t'impose
Beau choix dans les marques réputées

« Zeiss », « Kern », etc. *

chez M"e E. Reymond
optique médicale - S, nie de l'Hôpital ¦

-1er étage fi
l NEUCHATEL *

¦fl H_t>. Pour votre
_a-j^3II___ffiB J A R D I N
jLflM*MWI* et v o t r e
W®H fbg.de m.j_ t_ « tei.42.Oi2 — pj_» RASSE

MEUBLES ÏN
E 

JONC ET ROTIN
CHÛISES-LONGUES PLIANTES

BELLE MACULATURE à prix avantageux
à l'imprimerie de ce journal

Prêts
de 300 fr, _ 2000 tr. & des
conditions très favorables,
remboursables en mensuali-
tés modérées. — Offres: Case
postale 11 J., Richterswll.

Atelier d'art

Vuille l-Ol.be
30 faub. Hôpital

Dessin, peinture,
arts appliqués

COURS POUR DAMES,
DEMOISELLES, MES-

SIEURS, ENFANTS
Leçons particulières

Les aliments avec

Poudre de lait
sont en vente chez MM.
A. Dubois. Bevaix.
Mme Zaugg. Saint-Biaise.
Ch. Petitpierre. Nenchâtel.
Consommation. NeuchàteL
Zimmermann, NeuchàteL

Notaire
ayant relations aveo finan-
ciers pouvant procurer fonds
à bonnes conditions, en 1er
rang, sur domaines et forêts
de premier ordre, sis dans les
cantons de Neuchâtel et
Vaud est cherché. — Adresser
offres sous chiffres P. 8380 J.
a Publlcitas, Salrat-Imler.

Feuuieton
de la « Feuille d'avla de Neuchâtel »

par 129

MÏCHEÏ. ZÊVACO

— Répondez, maréchal de Damvil-
le, dit le roi.

Henri se redressa. Son regard alla
de côté à François, regard rouge, ai-
gu, mortel.

Et voici ce qu'il dit :
— Sire, pour que je réponde digne-

ment , plaise à Votre Majesté
de demander à monsieur le ma-
réchal s'il n 'a pas été dans un
hôtel de la rue de Bèthisy, quelles
personnes il y a vues et oe qui a été
convenu...

François devint pâle comme un
mort. Il sentit sa tête vaciller sur
ses épaules comme si déjà le bour-
reau l'eut touché. Il chercha une ré-
ponse, les mots s'étranglèrent dans
sa gorge.

— Misérable! râla-t-il d'une voix si
basse que le roi ne l'entendit pas.

— Puisque le maréchal n e répond
pas, reprit Henri, je vais répondre
pour lui!...

(Reproduction autorisée poui tous les
journaux ayant on traité avec la Société
des Gens de Lettres.)

— Un instant, monseigneur ! fut
soudain une voix calme, paisible,
mordante, qui fit tressaillir François
d'espérance, le roi de curiosité, et
Henri de fureur.

Le chevalier de Pardaillan s'avança
jusqu'au fauteuil, se plaçant ainsi en-
tre les deux frères. Et avant qu'on
eût songé à lui imposer silence, avant
qu'Henri fût revenu de Fétonnement
que lui causait l'intervention de cet
inconnu, le chevalier poursuivit:

— Sire, j e demande pardon à Vo-
tre Majesté, mais appelé comme té-
moin, je dois parler. Et je me per-
mets de dire à monseigneur le maré-
chal de Damville que la réponse à
sa question ne saurait intéresser en
quoi que ce soit Sa Majesté...

— Et pourquoi? gronda Henri. Qui
êtes vous donc, vous qui osez parler
devan t le roi sans qu'on vous inter-
roge !

— Qui je suis? Peu importe!... Ce
qui importe, c'est qu'il est complète-
ment inutile de parler de la rue de
Béthisy si nous ne parlons pas d'a-
bord de la rue Saint-Denis !... de l'au-
berge de la Devinière !... de l'arrière-
salle de cette auberge !... des poètes
qui s'y réunissent 1...

A mesure que le chevalier parlai t ,
Henri de Montmorency pliait les
épaules, baissait sa tête devenue bla-
farde, courbait les reins, comme si
chaque parole eût jeté sur lui quelque
poids énorme.

— Que signifie cela ? s écria Char-
les IX.

— Simplement que la question de
monseigneur de Damville était oiseu-
se et n'a rien à voir dans l'affaire qui

nous rassemble. Je m'en rapporte à
lui-même 1...

Et le chevalier fit un pas en arriè-
re.

Il était si vibrant, si rayonnant
d'audace, sl pétillant de malice que le
roi ne put s'empêcher de lui sourire
avec une sorte d'admiration.

— Est-ce vrai Damville ? deman-
da Charles IX. Est-il vrai que votre
question soit inutile à l'affaire qui
vous réunit en notre présence, vous
et votre frère ?

Henri poussa un soupir pareil à un
rugissement, et répondit :

— C'est vrai, Sire.
François adressa au chevalier un

regard d'une éloquente gratitude.
— Vous venez de me sauver la vie,

disait ce regard ; jamais j e ne l'ou-
blierai...

Mais la curiosité du roi était éveil-
lée maintenant... ses soupçons peut-
être ! Entouré d'embûches et de cons-
pirations, habitué à chercher sous
chaque mot le signal d'un meurtre,
dans chaque main qui fait un geste le
poignard qui va le frapper, Charles
fronça le sourcil. Son front d'ivoire
jauni se plissa.

— Pourtant, fit-il avec une sourde
colère, c'est dans une intention quel-
conque que vous avez ainsi parlé.
Vous avez parlé de la rue de Béthi-
sy... De quel hôtel s'agit-il ? Parlez 1...
Je le veux !

Il était évident que le roi songeait
à l'hôtel Coligny rendez-vous nature]
des huguenots.

Henri comprit que de sa prompti-
tude dépendait maintenant sa vie..,

S'il ne trouvait pas une prompte
réponse, son frère était perdu : mais

le damné inconnu qui le tenait sous
son regard de flamme dénonçait la
scène de la Devinière!... Or, la cons-
piration de François n 'était pas sûre :
laj .sienne l'était.¦ (D'un effort surhumain, il rassem-
bla ses idées. Et dévoré de rage à la
pensée qu'il était obligé... lui... d'in-
venter un mensonge pour sauver son
frère, il répondit :

— Sire, j'ai voulu parler de l'hô-
tel de la duchesse de Guise... C'est
une histoire de femmes...

— Ah 1 ah ! fit Charles IX avec un
sourire.

— Je l'avoue, sire, cette histoire
serait pénible à raconter pour moi,
un ami du duc de Guise...

Charles IX détestait cordialement
Henri de Guise, en qui il sentait un
redoutable compétiteur. Il connais-
sait d'ailleurs la conduite de sa fem-
me qui, pour le quart d'heure, était
au mieux avec le comte de Saint-
Mégrin.

H se mit à rire, et dit tout haut :
— Parlez plus bas, Damville, par-

lez plus bas... Guise et Saint-Mégrin
sont là , derrière cette porte 1...

— Vous comprenez, sire ?...
— Je comprends, mort-dieu 1 s'é-

cria le roi en riant de plus belle.
Mais, reprit-il tout à coup, et à la
Devinière ? que vient faire en tout
ceci l'auberge de la Devinière ?

Pardaillan jeta à Henri un regard
qui signifiait : « Vous nous sauvez,
je vous sauve t » et répondit :

— Sire, si vous daignez le permet-
tre, je dirai à Votre Majesté que l'au-
berge de la Devinière est un lieu où
se réunissent des poètes pour causer

de poésie... des dames, de grandes
dames y viennent aussi causer de
poésie ou de choses poétiques... seu-
lement il " arrive parfois que le poè-
te porte , pourpoint de satin mauve,
manteau de soie violette, haut-de-
chausses à rubans...'

C'était le portrait de Saint-Mégrin.
Le roi eut un nouveau rire et

grommela dans ses dents :
—Mort-diable ! je donnerais bien

cent écus pour que ce cher Guisé
ait entendu...

Ainsi la comédie, par un hasard si-
nistre, se mêlait à ce drame et ne
servait qu'à le rendre plus atroce.

En effet , Henri qui bouillonnait
de rage, Henri qui était aux prises
avec l'épouvante de l'échafaud en-
trevu, souriait pour soutenir son rô-
le et son mensonge ; sourire, grima-
ce macabre.

François, qui avait la mort dans
l'âme, s'essayait aussi à sourire, sous
le regard du roi.

Et Charles IX riait de ce rire ter-
rible qui souvent se terminait par
une crise atroce.

Pardaillan seul, dans ce groupe,
gardait un sérieux implacable.

Lorsque le roi eut fini de rire,
François essuya la sueur qui inon-
dait son front et reprit :

— Sire, j'ose rappeler à votre Ma-
jesté que je suis venu, confiant dans
sa justice, réclamer la liberté de
deux malheureuses femmes qui ont
été ravis et qu'on détient malgré
elles.

Charles IX regarda Montmorency
d'un air étonné.

Ses yeux devenus troubles, paru-
rent hagards.

C'était ainsi toutes les fois que le
roi, qui avait sans doute hérité de
quelque affreuse maladie, sortait de
l'atonie à laquelle il était condam-
né. Une contrariété, une joie, une
tristesse, un rire, tout le ramenait fa-
talement au bord de l'abîme où son
esprit, à chaque instant, paraissait
près de sombrer.

Il fit un effort en comprimant son
front dans une main, comme il fai-
sait quand il craignait la crise.

— Oui, c'est vrai, murmura-t-il en
se rappelant. Montmorency, expliquez
votre cause.

— Sire, j e Fai dit à Votre Majesté:
Jeanne, comtesse de Piennes, et sa
fille Loïse ont été ravies de leur lo-
gis, rue Saint-Denis, par violence ;
elles sont détenues prisonnières ; je
dis que c'est M. de Damville ici pré-
sent qui est le ravisseur.

François avait parlé avec une sorte
de modération et en évitant de re-
garder son frère.

— Vous entendez, Damville ? fit le
roi. Que répondez-vous ?

— Que je nie, sire ! dit sourdement
Henri. Je ne sais de quoi il est ques-
tion. Je n'ai pas vu depuis dix-sept
ans les personnes dont il s'agit. C'est
donc à moi de réclamer justice. La
haine qu'on m'a vouée éclate ici. Et
comme on n'ose pas m'attaquer de
face, on prend ce biais, on m'accuse
d'une imaginaire félonie.

.A SUIVRE.).

LES PARDAILLAN



Un gros incendie
éclate

dans un boit de pins
de la région de Bordeaux
BOBDEAUX, 9 (Havas). — Sui-

vant les journaux, un incendie, allu-
mé probablement par des étincelles
échappées d'un débroussailleur , s'est
déclaré dans un bois de pins des
environs de Bordeaux.

La violence de l'incendie était
bientôt telle que les lueurs pou-
vaient s'apercevoir à trente kilomè-
tres à la ronde. Le sinistre s'éten-
dait avec une violence accrue dans
la direction de Lugos et les efforts
des sauveteurs s'avérant impuis-
sants , la troupe de Bordeaux s'est
rendue sur les lieux.

On signale qu'il y a trois foyers
d'incendie princi paux. Au milieu de
l'après-midi d'hier, 1500 hectares de
pins avaient déjà été détruits. Le
vent contraire n 'a pas permis de
faire de contre-feux , seul moyen ef-
ficace pour combattre le fléau. Pas
de victimes et aucune habitation ne
paraît menacée.

Une soixantaine de familles de ré-
siniers vont probablement être ré-
duites au chômage.

Plus que 3 représentations
Chez Bernard

UN SPECTACLE FÉERIQUE :
CHERCHEUSES D'OR

•K Chercheuses d'o r»  est un film étin-
ceiiant et fastueaix, où tout est humour
et charme, C'est la pHus grande réalisa-
tion musicale et scénique présentée à ce
jour. Au milieu d'un déploiement de cos-
tumes et de jolies femmes, des trouvailles
amtistekjuies dams des ensembles lumineux
sbht une jode pour les yeux. Les jeux d>e
la lumière et de l'eau, la danse étourdis-
sante des violons phosphorescents , arra-
chent des cris d'enthousiasme aux specta-
teurs.

_ L'Intrigue de « Chercheuses d'or » ne se
nàconte pas. Tout y est rythme, mélodies,
entrain, tout s'enchaîne dans l'atmosphè-
re fiévreuse des grands muslc halls.

Oe filim est un prodige de mise en scè-
ne et c'est au milieu de décora de rêve
qu'évoluent Joan Blondell , Dick Powell et
les 200 plus ravissantes femmes d'Améri-
que. Cette bande est parlée français et ne
passera sur l'écran plus que ce soir, et
demain en matinée et soirée.

Nouvelles économiques et financières
Bourse de Neuchâtel, 8 mai

Lee chiffres seuls indiquent les prix faits
d = demande o = offre

AOTI0H8 E. «eu 4 .« 1831 93.— d
Banque National» ___ C. Heu. 3 '/s 1888 90-— <J
Btn. -'Ejcsulsn » » 4 "/o 1899 98-_ a
Crédit Suisse, . . 698.— d » » * Vil 931 _"-50 __j
CrMIt Foncier H. _ ._ » . 4 ..1931 °°-_ 

*J
tôt. de Banque S. 485.— d »  » S «/a 1932 °"*"~ _?
Lt Neuchàteloise 400.— o C.-d.-F. 4°/O 1931 85-— °
Mb. 61. Cortalllad3400.— d Locls 3V. 1898 ~-~
U. Dubied S C" 200.— d » 4 «/o 1889 90-— °
«ment Portland. ——- » i 'is 1930 ~'~
traitl. «auch, ord. —.— St-BL 4V i 1830 »•-«
¦ _ priv. 510.— d Banq.-antN.4 '_ ,f °'~ °

It-Ch.-Chaumont —•— Créd.fon_ N. 6 «/« J„„ S
In. Sandoz Trav. — •— E. Oubled 5 Vs '/i l™.— d
(allé d. Concerts 250— d Ont. P. 1928 5"/t 102.— d
Klaui 2B0-— d Tfamw.4»/o1B03 06-— d

Itabl. Perrenoud. 410.— d Klaus 4 '/i 1831 98.— o

_rïïs. M .swws S-s{.Heu. 3 «A 1902 92.— d » 417, 1930 85.— d
» 4./ .1907 97.25

Taux d'escompte : Banque Nationale 2 %

Bourse de Genève, 8 mai
Les chiffres seuls Indiquent les prix faits
m —: prix moyen entre offre et demande

, d —i demande o m offre

ACTIONS OBLIGATIONS
laïKj. Nat Suisse _._ 4 »/» •/» Féd. 1927 —.—
Escompte sulsie ——- 3 "/• Rente suisse —.—
Crédit Suisse. . . 697.— 3»/o Différé . . .  83.50
Sot de Banque S. 487.— 3 Vi Ch. féd. A. lt. 92.—
tin. él. Senève B. 200.— 4 »/o Féd. 1930 . — .—
franco-Suie.élec. 285.— Chem. Fco Suisse —•—
- »  » prl». »U5 — 3°/eJoU8ne-Eclé, —-—
Hotor Colombus . 2a4.50 3 '/»% Jura Slm. 86.—
HaL-ArgenL élec. 89.75 3 "/» Gen. à lois 115.50
Royal Dutch .. . 326.— 4 «/o Bene». 1898 415.—
Mus. cane», gaz — .— 3 «M Frlh. 1803 424.—
8az Marseille . . 370.— d7°/e Belge. . . . 1064.—
Eaux lyon. capit —.— 4»/« Lausanne, . —•—
Minas Bor. ordln. — — B»/e Bolivia Ray. 110.—
Totis oharbonna . 156.50 Danube Saïe. . . —•—
Trlfall 5.50 d5°/o Ch.Franc. 321000.—
lattlé ... .. . . 690.50 7 °/e Ch. I. Marocl095.—
Caoutchouc S. fia, 24.75 B »/• Par.-Orléans — •—
_l_ mr_ auéd. B —.— 6 "/• Argent céd. —.—

Cr. I. d'Eg. 1903 — —-
Hispano bons B 0/i 135.—
4 Vu Tolls c. hon. —.—

New-York continue de baisser sensible-
ment et Paris se met à rebuter devant le
retour de ses soucis lancinants : un dis-
cours agressif allemand et la rentrée pio-
chai ne des Chambres françaises. Notre
bourse subit le contre-coup et baisse en-
core SUIT 16 actions. Douze sont en re-
prise et 13 sans changement. Les valeurs
argentines ee relèvent : Hispano 685
(+15), It__o-Angent_ne 91 (+2), Colum-
bus 237 (+2) après un début faible. Le
peso airgentln s'arrête de baisser et valait
aujourd'hui environ 70 %. Italo-Suisse or-
ilnalre ferme à 50 (+1). En baisse : Bal-
timore 74 (—5). Banque Commerciale i
Bâile 295 (312 le 30 avril). Lonza 66
(—-6). Monte-oatln i 35 (—2 %) .  Act. Imm.
i'Oran 200 (—20) , Publlcitas 260 (—5).
Ponds fédéraux soutenus. Genevois de
nouveau faibles. Un change baisse : Espa-
ïne 42.18% (— l 'A)  et 8 en hausse : Bru-
Belle- 72.10 (-f B %) ,  Paris 20.37^ ( + % -•)
Dollar 3.07'/s (¦+»/»), Livre sterl. 16.73% "
(+1%), Amsterdam 209.10 (+7J. ). !

Bourse (Cours de clôture)
BANQUE ET TRUST 7 mal 8 mal

Banq Commerciale B&!.e 301 295
On. de Banques Suisses . 286 285
Société de Banque Suisse 488 485
Crédit Suisse 600 594
Banque Fédérale S. A. .. 323 323
S. A. Leu _ CO 293 290
Banq pour enti . élect. . 616 616
Crédit Foncier Suisse ... 290 d 290 d
Motor Columbus 235 238
Sté Suisse lndustr Elect. 523 d 525
Franco-Suisse Elect ord. 265 265
1. G. chemlsche Untern. 560 d 560
Sté Sulsse-Amér. d"El. A 45 45

INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen . 1585 1610
Bally 8. A 920 928
Brown Boverl & Co S. A. 85 87
Usines de la Lonza 65 68
Nestlé 690 692
Entreprises Sulzer 340 330
Sté Industrie Chlm. Bâle 3825 3850
Sté Ind Sehappe B&le .. 780 d 780
Chimiques Sandoz Bâle . 4998 5000
Ed. Dubied & Co S A. .. 220 o 220 o
J. Perrenoud Co. Cerniei 410 d 410 d
Klaus S A., Locle 250 d 250 d
Sté Suisse Ciment Portl. 630 635 d
Cables Cortaillod 3475 3400 d
Câblerles Cossonay 1500 d 1500 d

ACTIONS ÉTRANGÈRES
Bemberg 71 d 77
A. E. G 14 16
Llcht & Kraft .... 190 193
GesfUrei 56 67
Hispano Amerlcana Elec. 665 690
Italo-Argentlna Electric. 8814 89
Sldro priorité 56 — —
Sevlllana de Electrlcldad 165 165
Allumettes Suédoises B . 7 o 1%
Separatoi 41 40 d
Royal Dutch 327 326
Amer Europ Secur ord. 21 21

Nouvelle réduction du contingent de
devises cn Allemagne

Les ¦ contingents de devises dont peu-
vent disposer les importateurs et qui ont
été primitivement fixés pour mal à 35%
du contingent de base viennent d'être
réduits à 25%. Les crédits d'acceptation
ne pourront être utilisés qu'à raison de
50% contre 70% prévus d'abord .
Le chômage augmente aux Etats-Unis
Suivant le rapport mensued die l'Amerl-

can Fédération of Lalbor, le nombre des
chômeurs s'est accru ce printemps, mal-
gré les efforts de la N. R. A. Les divi-
dendes payés en mars 1934 ont augmen-
té de 15 millions de dollairs sur ceux de
mars 1933. Les salaires ont progressé de
9,7%, mais le coût de la vie s'est relevé
en même temps de 9,3%.

Usines de Roll , Gerlaflngen
L'assemblée générale a décidé de dis-

tribuer un dividende de 6%. Un montant
de 300,000 fr . sera verse au fonds de
bienfaisance de la société.

Société hj -pothéeatre suisse-argentine,
Zurich

L'assemblée générale extraordinaire de
la Banque hypothécaire suisse-argentine
a approuvé la proposition de ramener le
capital-actions de 10 millions de francs
à 20,000 francs . La raison sociale de cet
établissement sera dorénavant « Société
hypothécaire suisse-argentine ».
L'Allemagne a reconstitué ses stocks de

matières premières
L'Institut pour la recherche de la con-

joncture vient de publier une statistique
sur le développement des matières pre-
mières dans les trois premiers mois de la
présente année. On sait que, pour ce tri-
mestre, la balance commerciale de l'Alle-
magne est déficitaire de 53 millions de
marks et que ce fait est largement
exploité par la thèse allemande sur l'im-
possibilité de poursuivre ses paiements à
l^éfcranger.

Or, 11 résulte de cette statistique que
l'Allemagne a augmenté, durant cette pé-
riode, les importations de matières pre-
mières dans des proportions qui doivent
retenir l'attention : Les Importations de
cuivre ont atteint 713,000 quintaux en
augmentation de 75% par rapport a .la
période correspondante de l'année der-
nière ; celles des cuirs et peaux, 470,000
quintaux, en augmentation de 42% ;
celles des minerai de fer, 12,345,000 quin-
taux, en augmentation de 17% ; celles
de caoutchouc, 197,000 quintaux, en aug-
mentation de 37%, et celles de la laine,
18,000 quintaux, en augmentation de 7%.

Entreprises Sulzer
La société anonyme des entreprises Sul-

zer solde les comptes de 1933 par une
perte de 5,427,719 fr., de sorte qu 'avec le
report de l'année précédente, le solde pas-
sif se monte à 9,022 ,849 fr. Le conseil
d'administration propose, pour couvrir ce
déficit, de prendre 3,250,000 fr. au fonds
de réserve et de porter le reste, soit
5,772,849 fr., en compte nouveau.

La société de fondation S. A. Sulzer
frères, à Winterthour, a donné des résul-
tats particulièrement défavorables, soit
une perte de 4,328.435 fr., y compris la
perte de l'année précédente de 137,797 fr .
La réserve de 5 mimions faite en 1931
en raison des risques de l'entreprise de
Ludwigshafen, a été entièrement utilisée
à. l'amortissement de la participation à
cette entreprise dont la situation conti-
nue à ne pas être satisfaisante . Les pertes
subies jusqu'à fin 1933 ont été couvertes
de la même façon.

Un beau geste
de la direction des mines

de potasse d'Alsace

Après la catastrophe de Bade

MULHOUSE, 8 (Havas). — Dès
que la nouvelle de la catastrophe de
Buggingen a été connue à Mulhouse,
la direction générale des mines de
potasse d'Alsace, à Mulhouse, a of-
fert ses services à la direction des
mines allemandes. Dix hommes et
un ingénieur, de la mine Fernand,
dans la banlieue de Mulhouse, cons-
tituent une équipe de secours, mu-
nie d'un matériel spécial et spécia-
lement entraînée pour combattre
les sinistres dans les mines.

Cette équipe se tenait prête à
partir. La direction des mines alle-
mandes a remercié la direction des
mines domaniales d'Alsace de son
offr e aimable et confraternelle, mais
a décliné ce concours, qu'elle ju-
geait impuissant en la circons-
tance.

D'autre part , à l'occasion du mê-
me accident , M. Flandin , ministre
des travaux publics a adressé un té-
légramme de sympathie au ministre
de l'économie nationale et du tra-
vail, à Berlin, et lui a confirmé que
tous les moyens de sauvetage et de
secours dont disposent les mines de
potasse d'Alsace sont à son entière
disposition.

Le Japon change de nom
PARIS, 9 (T. P.) L'empereur Hi-

rohipo a signé la loi votée à l'una-
nimité par les deux chambres et
par laquelle le Japon s'appellera
désormais Nippon.

L'insaisissable bandit
américain Dillinger continue

la série de ses sinistres
exploits

Un émule de Bonnot

Pilleur de banque, assassin, hors
la loi, dont la tête est mise à prix,
« ennemi public n° 1 », John Dillin-
ger est le plus fameux gangster du
Middle West. Presque insaisissable, la
police parvint à l'arrêter deux fois.
Deux fois, il s'échappa. Sa seconde
évasion date du 3 mars dernier , au
pénitencier de Crown Point (India-
na). Menaçant ses geôliers avec un
pistolet de bois, il les désarme, les
ligote et disparaît , non sans empor-
ter une des mitrailleuses de la pri-
son. Des lors, il échappe à toutes les
recherches.

Le 5 mars, on retrouve son auto
abandon née, mais les milliers de po-
liciers, de détectives , de volontaires,
lancés à ses trousses, perdent sa
trace.

Le 6, sept bandits dérobent 18,000
dollars à Sioux-Falls et prennent plu-
sieurs jeunes filles comme otages : on
reconnaît la main de Dillinger. Trois
de ses lieutenants et son avocat sont
arrêtés, il échappe toujours. Le 22, il
rafle 10,000 dollars à la Banque d'E-
tat de Saint-Cloud (Floride), force le
caissier à l'accompagner et ne le re-
lâche qu'aux portes de la ville en lui
disan t de répondre à ceux qui lui de-
manderaient qui avait fait le coup :
« Dillinger ! » Le 25, on le signale à
Indianapolis .

Enfin , le 2 mai , on retrouve à Chi-
cago, son auto tachée de sang. On a
de bonnes raisons de croire que c'est
lui-même, qui, la veille, étant pour-
suivi par une auto de la police, des-
cendit de voiture avec son compa-
gnon et blessa ou tua les quatre
agents chargés de le capturer.

Mais ce n'est pas tout.
Accompagné d'un complice, Dillin-

ger est arrivé sans avoir été recon-
nu dans la petite ville de Fostoria
(Ohio) et a fait irruption, revolver
au poing, dans la banque locale. Les
deux bandits enfermèrent les em-
ployés dans un placard et s'emparè-
rent d'une liasse de 15,000 dollars
(225,000 francs). Cependant, quel-
qu'un donna l'alarme et, pour échap-
per une fois de plus à la police qui
entourait l'immeuble, Dillinger et son
complice duren t couper un cordon
d'agents sous une pluie de balles. Ils
se protégèrent en poussant devant
eux deux employés de banque, un
jeune homme et une jeune fille .

Une centaine de coups de feu fu-
rent échangés avant que les bandits
prennent la fuite dans une automo-
bile. Ni eux ni leurs otages ne furent
atteints par les balles, mais le chef
de la police et trois passants furent
grièvement blessés.

Du côté de la campagne
Une grande foire
à Saignelégier

Favorisée par une température
clémente, la foire de mai a revêtu
son importance habituelle. A la hal-
le-cantine, 302 bovins et 500 porcs
étaient en vente. Le prix des bovins
est stationnaire , celui des porcs en
légère hausse. L'écoulement du bé-
tail était facile, vu la présence de
très nombreux marchands. Les fo-
rains ont fait de bonnes affaires.

L'exploitation du bois
L'exploitation du bois dans les fo-

rêts publiques de toute la Suisse en
1932 a donné 171,000 m3 pour les
forêts domaniales et 1,769,000 mètres
cubes pour les forêts communales,
ce qui fait un total de 1,940,000 nA
Sur ce total , 840,000 m^ ont été uti-
lisés comme bois d'oeuvre et 1,100,000
m3 comme bois à brûler. Le canton
de Berne tient la tête avec 384,000
m3, puis viennent Argovie avec 248
mille m3 et Vaud avec 232,000 m3. Le
rendement net a été en chiffres ronds
de 1,000,000 de francs pour les fo-
rêts domaniales et de 17,000,000 de
francs pour les forêts communales.
Ces chiffres étaient respectivement
de 2 million s et de 26 millions l'an-
née précédente.

Mesures juridiques en faveur
des " agriculteurs obérés

(Corr.) Le chef du département
de justice et police a présenté au
Conseil fédéral un projet d'arrêté
concernant de nouvelles mesures ju-
ridiques, destinées à alléger les
obligations des agriculteurs dans la
gêne. Les dispositions de ce nou-
veau texte législatif seront fort uti-
les aux paysans obérés. Elles appa-
raissent , évidemment , plus délicates
pour le crédit hypothécaire.

Le projet prévoit, entre autres, la
possibilité pou r les cantons de créer
des caisses d'amortissement, il con-
tient des dispositions contre le ré-
endettement et un chapitre sur le
statut des fermiers.

Le Conseil fédéral discutera le
message et l'arrêté dans une de ses
prochaines séances et les soumettra
aux Chambra dans la session de
juin.

On communique, d'autre part , que
les six millions de francs qui sont
mis à la disposition des cantons
ayant organisé une œuvre de se-
cours en faveur des agriculteurs
dans la gêne, seront répartis comme
suit :

Zurich, 481,623 fr. ; Berne, 1 mil-
lion 120,145 fr. ; Lucerne, 261,619
fr. ; Uri , 39,653 fr. ; Schwytz,
107,033 fr. ; Obwald, 41,892 fr. ; Nid-
wald, 24,733 fr. ; Glaris, 39,502 fr. ;
Zoug, 33,791 fr. ; Fribourg 325,224
fr. ; Soleure, 202,744 fr. ; Bâle-Ville,
5384 fr. ; Bâle-Campagne, 125,249
fr. ; Schaffhouse, 91,509 fr. ; Appen-
zell Rhodes Extérieures, 86,527 fr. ;
Appenzell Rhodes Intérieures 35,250
fr. ; Saint-Gall , 431,980 fr. ; Gri-
sons, 310,103 fr. ; Argovie, 491 ,032
fr. ; Thurgovi e 267 ,029 fr. ; Tessin ,
372,174 fr. ; Vaud , 469 ,545 fr. ; Va-
lais, 497 ,649 fr. ; Neuchâtel, 90,402
fr. ; Genève, 48,308 francs.

VAL.DE.RUZ
Société d'agriculture

du Val-de-Ruz
Dimanche, à 14 heures, dans la

halle de gymnastique de Cernier,
s'est réunie, en assemblée générale,
la Société d'agriculture du Val-de-
Ruz , sous la présidence de M. Henri
Morier. Fonctionne comme secré-
taire : M. Alfred Vauthier.

Après l'appel des délégués des
communes qui subventionnent la
Société et la lecture du procès-
verbal de la dernière assemblée, M.
Morier communique le rapport an-
nuel du comité, solidement construit ,
rempli d'excellents conseils, dont
nos agriculteurs doivent faire leur
profit.

Sur la proposition de M. L. Mari-
dor, rapporteur , les comptes de 1933
sont approuvés ; la situation finan-
cière de la société est bonne ; l'af-
faire des fournitures agricoles qui
avait subi un énorme choc sous l'ad-
ministration de l'ancien gérant , est
remise sur pied, et le bénéfice de
l'an dernier viendra combler les
vides que l'on sait ; si, dès lors, les
agriculteurs veulent avoir confiance
dans cet organe important de leur
association , et surtou t prendre la
bonne habitude d'y faire leurs achats
et de les payer, nul doute que la
société pourra leur fournir tout ce
dont ils auront besoin , aux meilleu-
res conditions.

La question de la livraison, des
marchandises à domicile, par ca-
mion , a été soulevée, mais non en-
core résolue. Le comité continuera
son étude dans cette direction.

Le budget pour 1934 nous apprend
que le nombre des sociétaires est
descendu à 570 ; dans les dépenses ,
une discussion intervient au sujet
de la subvention de 100 fr. au syn-
dicat chevalin. Finalement, l'assem-
blée donne raison au comité ; le
concours d'élèves bovins qui a reçu
aussi une petite attaque est néan-
moins maintenu et le poste de 1500
francs est voté par l'assemblée.

Les vérificateurs des comptes pour
1934 et leurs suppléants sont dési-
gnés ; il est ensuite donné connais-
sance à l'assemblée que 19 agricul-
teurs se sont fait inscrire pour le
concours de bonnes cultures, orga-
nisé au Vàl-de-Ruz par la société
cantonale, et dont le jury est com-
posé de MM. René Bille, au Lande-
ron ; François Perrochet , à Auver-
nier ; Alfred Vauthier, à Dombres-
son.

Sur la proposition de M. Taille-
fert, directeur de l'Ecole d'agricul-
ture, le comité est chargé d'étudier
l'organisation d'un ou plusieurs mar-
chés de bétail de boucherie, au Val-
dë-Ruz, dans les deux derniers mois
de l'année. Pour ce faire , il faudrait
avoir un local couvert. Y a-t-il, dans
notre vallon , une commune qui se-
rait disposée à supporter les frais
d'une telle installation ?

Aux divers, quelques points sont
encore soulevés et renvoyés au co-
mité pour étude, puis, là séance est
levée.

BOUDEVïï_I.Il_RS
' Réunion ¦- > .<

des sociétés chrétiennes dé
jeunesse et de la Croix-Bleue

du Val-de-Ruz
(Corr.) Dimanche après-midi, no-

tre temple était plein d'une foule de
jeune s gens et jeunes filles auxquels
se mêlaient quelques aînés, tous ac-
courus de tous les coins du Val-de-
Ruz à la réunion organisée par les
Unions chrétiennes, les Liens natio-
naux et la Croix-Bleue.

M. James Cuche présida avec foi
et simplicité cette assemblée aussi
vibrante et attentive que nombreuse.
Après une prière et les souhaits de
bienvenue du pasteur Roger Lugin-
buhl, le premier orateur invité, M.
Jean-Daniel Burger, des Eplatures,
distingué rédacteur des « Cahiers
Protestants », adressa à son audi-
toire, d'une voix chaleureuse et
convaincante, une allocution nette
et incisive sur un sujet actuel : «A
quoi sert d'être honnête ? ». Il rap-
pela les fortes paroles de Saint
Paul aux Corinthiens sur la charité
sans laquelle nous ne sommes rien
et montra que par elle, nous attei-
gnons à l_'honnêteté , honnêteté vis-à-
vis de Dieu , vis-à-vis des autres et
de nous-mêmes.

M. Théodore Borel , pasteur à Pe-
seux et l'un des pionniers des socié-
tés d'abstinence, s'inspirant de l'é-
pitre de Saint Jean : «Jeunes gens,
je vous écris ces choses parce que
vous êtes forts, que la parole de
Dieu demeure en vous et que vous
avez vaincu le malin », proclama
sa confiance en l'exigente jeunesse
qui monte et écarte les médiocres,
puis expliqua dans un large esprit
de charité chrétienne et de com-
préhension sociale ce que peut fai-
re, ce que fai t la jeunesse au sein
de la croix-bleue. M. J. Cuche, chef
du groupe des unions chrétiennes
du Val-de-Ruz donna ensuite la pa-
role à M. Charles Schneider , chef
de district des sociétés d'abstinence,
un vieux de la vieille, qui, en ter-
mes simples et imagés, répéta les
premiers principes d'une vie et d'une
expérience chrétienne. Le pasteur
Jean Vivien mit fin à ce beau culte
par la prière et donna la bénédiction
à l'assemblée.

. La fanfare de la , Croix-Bleue, qui
embellit tous les actes de cette cé-
rémonie par ses productions, emme-
na tout le monde au collège où elle
fit entendre quelques-uns de ses plus
beaux morceaux. Puis une aimable
collation réunit fraternellement pas-
teurs et catéchumènes, unionistes,
croix-bleusards et vétérans, autour
des mêmes tables et dans un même
esprit de gaîté.

Tribunal du Val-de-Ruz
(Audience du 8 mai 1934)

Une rude secousse...
C'est une affaire vieille d'un mois

déjà. Circulant en moto, à travers le
village de Saint-Martin, un jeune
homme vit la route sinon obstruée,
du moins largement occupée par
trois chevaux que l'on menait à l'a-
breuvoir et dont l'un n'était pas te-
nu. Pour éviter tout accident, le
motocycliste fit un détour ! Mais, par
malchance, un chien accompagnant
les chevaux se lança tout a coup
sous la moto, ce qui causa à celle-ci
une rude secousse. Le jeune homme
roula encore quelque trente mètres
dans un éta t vestimentaire assez pi-
toyable, puisqu'on le ramassa, avec
ses habits déchirés et sa moto bien
mal en point.

Aujourd'hui , le motocycliste ré-
clame une indemnité de 205 fr. au
propriétaire du chien, soit une. cin-
quantaine de fra ncs pour répara-
tions à 'la moto et le reste... pour un
pantalon , un caleçon et un manteau
abîmés ! Le paysan trouve que c'est
un peu beaucoup ! C'est aussi l'avis
du juge , qui estime qu'au prix où
sont maintenant les pantalons, cale-
çons et autres vêtements, cent francs
seraient un suffisant dédommage-
ment. C'est encore trop, aux yeux de
l'honorable propriétaire du chien,
lequel a aussi souffert de l'accident
puisqu'il boîte ( le chien , pas le pro-
priétaire). En résumé, il offre cin-
quante francs. Ça ne marche pas !
80, propose le président. Ce n'est
pas encore assez f Alors 90 ! Allons-
y pour 90, soupirent les deux inté-
ressés, navrés 1 un et l'autre d'avoir
dû céder du terrain.

Fiè?re électorale ?
On ne sait pas. Toujours est-il

qu'au soir du 29 avril, alors que par
le Val-de-Ruz on « tiraillait » pour
fêter le résultat des élections, le mé-
decin de Dombresson fut dérangé
dans ses discours pour aller soigner
à Savagnier un citoyen victime
d'une rixe, avec scandale nostume.
L'auteur de tout ce bruit fournit
d'assez curieuses explications. Il est
néanmoins condamné à payer une
amende de dix francs.

Cycliste malchanceux
Vient à la barre un j eune homme

de Boudevilliers qui, ayant emprun-
té un vélo non muni de la lentille ré-
glementaire, fut arrêté et noté. H a
beau expliquer que c'était une fois
comme ça, que son propre vélo a
toutes les lentilles voulues, il doit
payer l'amende de 3 fr.

Dans le même pays, un domesti-
que de ferme, à qui on a volé son
vélo dix jour s auparavant, a fait une
course le soir en employant la bicy-
clette de la fille du patron, laquelle
bicyclette n'a pas non plus tout l'é-
clairage nécessaire. Bref , encore une
fois, Pandore dresse procès-verbal.
Et ce brave domestique, qui a déjà
eu l'ennui de voir son vélo dispa-
raître, est condamné, par le truche-
ment de son patron qui le repré-
sente, à l'amende minimum de 4 fr.
50. C'est alors que les deux citoyens
de Boudevilliers s'unissent pour pro-
tester contre . ces sévérités excessi-
ves et pour demander que le gen-
darme, s'il veut faire du zèle, en fas-
se pour tout le monde. Conseil leur
est donné d'adresser leurs réclama-
tions à qui de droit.

_Le témoin invisible
C'est dans une longue hjstoire qui

met aux prises un scieur, marchand
de meubles, et son ouvrier. On en
reparlera, dans une quinzaine, car
pour l'instant un témoin convoqué
déjà deux fois est absent. On comp-
tait pourtant sur lui pour établir les
faits et apporter de la lumière. Aux
termes de la loi, ce témoin réfrac-
taire est condamné, par contumace,
à une amende de 20 francs et aux
frais de la prochaine audience. Voi-
là qui fera réfléchir les bonnes gens
de chez nous sur l'obéissance due
aux autorités constituées.

F. M.

ASCENSION

ÉGLISE NATIONALE
9 h. 45. Collégiale. Ratification des

Jeunes garçons. M. LEQUIN.
Serrières

9 h. 45. Culte. M. H. PAREL.

ÉGLISE INDÉPENDANTE
10 h. 30. Culte. Temple du Bas.

M. JUNOD.
Chapelle de l'Ermitage : 10 h. Culte.

M. de ROUGEMONT.

DEUTSCHE REFORMIERTE GEMEINDE
Himmelfahrt

9.30 Uhr. Untere Kirche : Predigt.
Vlkar BULTMANN.

10.30 Uhr. Gemeindesaal : Klnderlehre.
Vignoble et Val-de-Travers

9 Uhr. Peseux. Pfr. HIRT.
14.30 Uhr. Les Verrières. Pfr. HIRT.

METHODISTENKIRCHE
Beaux-Arts 11

9.30 Uhr. Predigt. Pred. R. SCHUEPP.

EVANGELISCHE STADTMISSION
Av. J.-J. Rousseau 6

20 Uhr. Himmelfahrtsfeler.
Saint-Blalse 9.45 Uhr: Predigt.

Chemin de la Chapelle 8.
Colombier 15 Uhr. Jungfrauenkonferenz

In der Kirche.

PHARMACIE OUVERTE JEUDI :
A. VAUTHIER Seyon-Trésor

Service de nuit Jusqu 'à dimanche proch.
Médecin de service jeudi :

Demander l'adresse au poste de police
communale. Téléphone No 18.

Cultes du jeudi fO mai

DERNIèRES DéPêCHES
Vers la fin

de la conférence
des transferts

la déception du Reich
PARIS, 9. — On mande de Ber-

lin que la conférence des transferts
se terminera vraisemblablement jeu-
di ou vendredi.

On est sceptique quant à ses ré-
sultats ; la discussion entre les re-
présentants des créanci ers et les dé-
légués allemands s'est avérée diffi-
cile et les espoirs que l'on avait du
côté allemand en un règlement gé-
néral qui obtiendrait l'approbation
de l'ensemble des créanciers de l'Al-
lemagne, diminuent chaque jour.

Dans les milieux financiers, on
attend , d'ailleurs , avec une certaine
nervosité la f in des négociations,
car, du résultat de la conférence des
transferts, dépend dans une certai-
ne mesure, la continuation du pro-
gramme de lutte contre le chômage.

Une confrontation
Chautemps-Dubarry-Tiiomé

L'AFFAIRE STAVISKY

chez le juge d'instruction
PARIS, 9 (Havas). — Le j uge

d'instruction a reçu la déposition d'un
journaliste, rédacteur au «Pays» qui,
en avril 1933 avait entrepris une
campagne contre Stavisky, débutant
par la reproduction d'un article paru
jadi s dans la « Volonté » sur l'arres'-
tation de l'escroc.

Mardi, le juge a interrogé Dubar-
ry pour savoir s'il connaissait l'iden-
tité de l'escroc à cette époque ; puis
il l'a confronté avec MM. Chautemps
et Thomé. M. Chautemps a reconnu
que Dubarry l'avait informé qu'il res-
tait rédacteur en chef de son j ournal ;
Dubarry ajouta qu'Alexandre avait eu
une jeunesse orageuse, mais que sa
situation s'était ensuite améliorée.

Confronté avec M. Thomé, Dubarry
déclara que celui-ci l'avait mis en
garde conlre Stavisky mais M. Tho-
mé lui opposa un démenti formel.
MM. Chautemps et Thomé ont décla-
ré n'avoir pas eu connaissance de la
campagne du journal « Le Pays ».

Les troupes du Yemen
reprendraient le dessus

LA GUERRE EN ARABIE

LE CAIRE, 8 (Reuter). — Selon
des nouvelles parvenues au Caire, les
troupes de l'Iman auraient remporté
plusieurs victoires sur les armées
d'Ibn Seoud. Près de Sanah, les forces'
du Hedjaz auraient été vaincues et
auraient perdu plus de 2000 hommes,
9 automobiles blindées, 32 canons et
360 chameaux.

Près d'Ibha , une section de 20 au-
tomobiles blindées aurait été détrui-
te ; en' outre , les troupes du Yemen
auraient capturé plus de 400 Seou-
distes et se sera ient emparées de 7
automobiles blindées et de 2 canons.
Enfin , le prince Ahmed Soif ol Isiam,
fils aîné de l'Iman aurait contre-atta-
que l'armée wahabite le long de la
côte et aurait brisé son avance vers
le sud.

BERNE, 8 (corr.). — L'associa-
tion sportive ouvrière (Satus), à la-
quelle les Chambres ont , l'an der-
nier , refusé une ¦ subvention de 25
mille francs à cause de son activité
révolutionnaire, a présenté au Con-
seil fédéral une demande tendant à
faire rétablir cette subvention.

Le Conseil fédéral n'a pas donné
suite à cette requête.

Pas de subvention fédérale
à la « Satus »

CATHERINE DE RUSSIE
triomphera à Heuchâlel

— A Thoune, M. Fritz Kung, con-
trôleur retraité , est mort le 4 mai à
l'âge de 59 ans , d'une lésion de la
boîte crânienne. On avait cru tout
d'abord à un accident. Une arresta-
tion vient d'être opérée maintenant.
On soupçonne qu'il s'agit d'un
meurtre par vengeance.

— M. Minger , chef du départe-
ment militaire fédéral , a inform é le
Conseil fédéral qu'il lui soumettra
prochainement , avant la session de
juin des Chambres fédérales, un
projet sur l'organisation de la pro-
tection de la population civile con-
tre le danger des gaz.

Nouvelles brèves

E HEILLEUR CHM ŷU]1ÂZ0UT|HAcT„E;:E;s

lPR. POUR LE CANTON OE NEUCHA TEL : Mr. M. BEGUIN . 3 RUE DESOR . NEUCHA TEL .

MAINTENEZ-VOUS EN BONNE SANTÉ,
en buvant journellement une demi-heure avant les repas

un quart de Vichy-Etat-Célestins
la meilleure eau alcaline naturelle

Pour faciliter votre digestion , prenez après chaque repas

2-3 PASTILLES VICHY-ÉTAT
Exiger le disque bleu VICHY- ETAT



M Ile Monnard
PROFESSEUR DE DANSE

CALLIST HÉNIE, GYMNASTIQUE

PL. NUMA-DROZ TÉLÉPHONE 1038

DRAPEAUX
en tons genres et de toutes
dimensions. FABRICATION
3-** Prix modérés "*C

SPÉCIALITÉ DE
DRAPEAUX POUR MATS

Maison G. Gerster
Neuchâtel 

La BICYCLETTE
de fabrication suisse

ALLEGRO
reste la marque préférée

Pneus ballon
Freins à tambour

3 à 6 vitesses
Fabrication Irréprochable
Pièces blanches chromées
Bicyclette Touriste A. G.

depuis fr. 115.—

Arnold Grandjean S. A.
NEUCHATEL

MESDAMES
Pour votre

ENSEMBLE D'ÉTÉ
seul le tailleur de la Maison

THIEL
COUTURE

vous donnera le travail de la

HAUTE COUTURE
PARISIENNE

On passe la

COLLECTION
tous les jours à trois heures

Orangerie 8 - Téléphone -t O_ k__

B«___I APOLLO _¦______¦__
( C A S A N O V A l
I Demain, matinée à 3 h. j

Ponr vos courses en autocars
. adressez-vous

au Garage Ed. von Arx
PESEUX

Téléphone 85 - NEUCHATEL
qui met à votre disposition des autocars modernes
de MARQUES SUISSES, avec chauffeurs expéri-
mentés. -** Projets de courses à disposition.

12 ans de pratique,
Un appareil extra-moderne,
Vous garantissent, chez nous, Mesdames,
Une PERMANENTE de toute beauté.

Salon de coiffure €.œbef
Terreaux 7 Tel 1183

M PRÔM-uNADt* "i

^
LJ _̂__LJj_CLjFUiOWa

Iftî ffi. -̂̂ -̂"̂ ^-̂ --ëesB̂ î t̂ Il

j Jeudi, jour de l'Ascension \
| AUTOCAR pour la cueillette |
|| des narcisses aux Mosses (Gruyère) ____
_j Aller par Fribourg, retour par Avenches JJ

?i Prix : Fr. 7.— par personne. m.
ï Départ à 8 heures, place de la Poste §
g S'inscrire Garage Wittwer, tél.' 16.68 B

1 Course C.F.F. de Pentecôte S
; 19, 20, 21 mai, g
] Saint-Moritz - Maioja - Lacs italiens ¦
J Excursion unique par son charme et ses contrastes : ttj

'.'i d'une part, le cadre grandiose des Alpes grisonnes; d'au- f?
:1 tre part , la plus luxuriante végétation printanlère W
t\ sur les rives enchanteresses des lacs de Côme et Lu- R
! J gano. Pr. 92.— en Illme classe ; Pr. 112.— en lime cl., [g
il tout compris. Demander le programme aux gares C.P.P. g
;| Téléphone 8.22, g
B " ~~~ ¦
S Jeudi de l'Ascension jj

j NOS EXCURSIONS EN AUTOCARS \
| Le Saut-du-Doubs Dépar,: &xh?»K» 6._ K
¦ avec arrêt à la Vue-des-Alpes pour la cueillette |_
S des jon quilles. «

S Le Tour du lac de Bienne S 1̂!- l
3 LES VOSGES - L'ALSACE g
¦ Encore 6 places disponibles pour notre voyage des S
¦ Dimanche et lundi de Pentecôte 1934 JJ¦ par la vallée du Doubs, Belfort, le Ballon d'Al- R¦ _ sace, Gérardmer, le Col de Schlucht, Munster, j|?¦_! l'Hartmannsweilerkopf , Guebwiler, Mulhouse, Bâle. _g
w. Au prix de Fr. 50.—, tout compris, car, hôtel, etc. ¦¦ Location au magasin de cigares Jacot , vis-à-vis Ë
j - .j de l'hôtel des Postes. Téléphone 44.14, ou au Esa Garage Hirondelle S. A. Téléphone 41.90. *

Couleurs
chez

Paul BURA
Temple-Neuf 20

P 1569 N

| FEUILLE D'AVIS
¦ DE NEUCHATEL

I A touto demande de
I renseignements, pria -
I re de joindre ua tim*

B bre ponr le réponse.

MESSIEURS l 
^

Vos sous-vêtements - Vos chaussettes J
VOS BRETELLES

chez

GUYE - PRÊTRE
St-Honoré - Numa Droz Maison neuchàteloise i ]

" .' *! SOCIÉTÉ SUISSE D'ASSURANCES
M Wi CONTRE LES ACCIDENTS ET LA

JS. B& RESPONSABILITÉ CIVILE A Z!"IlTCH

Pour toutes vos assurances
adressez-vous à

Emile Spichiger fils
agent général — Neuchâtel — Seyon 6 — Tél. 11.69

ou à
Louis Charrière

inspecteur — Brévards 5 — Nenchâtel — Tél. 11.69

I Nouvel arrivage i

1 AK IIISI -EIKI I

ip®yr Messieurs 1

1 Chemises percaleke.S: 9 QC I
gm res nouv., avec 2 cols WsVw I j

1 Chemises popelinenSSeS) Â 7C !
Wa bleu, beige, blanc, 2 cols ¦ ¦ ¦ w I ;

;| Chemises popeline de
rS%

|| | nouveautés, devant et Ĵ f t jf i h  f
manchettes doubles, un Ë

Ha col dur et un col souple -'¦" I i

1 Chemises popeline t0Ul Li _ _

? __, " qualité, rayures dernier j
Wm chic, devant et manchet- 4 _Alà_n | 3
p-S tes doubles , un col dur , I |J -"W a i
W3 un col souple . . . . ¦" |

i Chemises pure soie SL, - - QftM toile de soie , façon | _a a** ï \
__ . sport , avec 2 cols 16.-e t  "~ M |

I Chemises polo ôtŒ?6 9 20 i
|£| teintes nouvelles, dep. ™*™W I |

lll RhpmkAc nnln jersey soie -B unenii&e» p_ :u benes qualités , a FA L
m se fait en "ris > h,ci'' m, 5111 l - X0 blanc . . T.niVV H

1 Nos superbes cravates I
| 4.S0 3.50 3.75 2.35 1.95 1.45 -.95 !

H nhanceo-foe FANTAISIE, m m mM UnaUSSeiieS d'Ecosse, dessi ns ___. UB) ; . !
|_*~ modernes . . 1.65 1.25 »wV |

E ChaiISSfittf-C FANTAISIE, fil et 4 JA \m i.n<tU_bBÎI«-S so__ e. superbes des- I BM ES
; .- sins nouv. £40 2.50 1.95 ¦ ¦ BW VM

1 Nos bretelles solides 1
î 3.40 2.50 2.30 1.75 1.40 -.95 I \

'XX] naîntlirfiC rilîr très m°dernes, _ XIl ;
;yï Ut-IIHUIca BHII 5.20 3.50 2.- 1.40 >W lyj

M Caleçons ou camisoles 1 Cf| E i
L-) jersey cpton , 3.30 2.20 H H .fctW I '

f Casquettes fantaisie choix t nABs énorm e de dessins chics 1 «fis s PB
|S 4.50 3.50 2.75 - -WW E j

I Chapeaux feutre ""SES/ 3 7C |
p| 10.— 7.50 6.90 W _ _  W I j

i Chapeaux de pafîle canotiers f Â& !
1̂ 1 G.— 4.20 2.90 -WB~m9 I i

1 Chapeaux de paille f l̂e 1 OC i
H| 2.20 1.60 B B_BW I j

m lllldf _Hll__P%__P __ki mH __PUI6# IE_I91%__I^HB <
!"}, NEUCHATEL

%»^-r_?' f ,/ \  -^Bp?_r "'.. t/%,/7

****̂  WL /__fT__^^LES MITES V î (IE ~
RAVAGENT X|xW ¦
votre garde-robe J^ t̂ip1 -

« - , - • •  tuez-les avec FLIT
Les dommages causés chaque an-
née par les mites sont énormes et,
cependant ils sont évitables. Si

NSljV, V, i poriser régulièrement vos armoires

TSÉSn k WÊR
''-'' MO"fctU v  ̂j_^_KfflBBffigW^lhl_|l|ĥ M|jS__^

^ mmW MM ?M>' '1 -"" /f \  ̂ ^^^^^^ ti '" J V*S —---^- ^_ ;- ::|
I^Hn iSn V_ _3 *—*"'/l vHi ' 1 É-^i i ":v

Barbezat & Co, Fleurier (N'tel)

¦n— ¦¦—— III imiiMimiMiii ¦¦iiiiiinii niinift —uni——nu—e im
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SI! lllPortez un ||

Il Vêtetnentr lîhim
I — IlVous aurez la satisfac- §

tion d'être bien habillé |et d'avoir peu dépensé I
; car quels que soient : |

v o t r e  s i tuat ion  ou l'état de votre budget  |

I 

votre  t a i l l e  g r a n d e , moyenne  ou pe t i t e  |
votre désir de porter du moderne ou du classique |

9
Vous t rouverez  dans  nos rayons  s

I

t o u t  c e  q u e  v o u s  d é s i r e z  |

Comp lets et manteaux \
s é r i e s  t r è s  a p p r é c i é e s  |
à fr. 35.- 45.- 55.- 65.- 75.- à 115.- I

l/ ètemeMs ulome I
si P e s e u x  j iNI l|¦ en^MMgM innennnnnnnnnnMMiHi_B_______iinw^̂ ^̂^ glMi

MgMMM;
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JOURNÉE
en faveur de

l'hôpitaNes Cadolles
Le samedi 9 juin prochain

aura lieu la grande vente en faveur de l'Hôpital des
Cadolles ; le matin de 8 h. à midi, il y aura vente par '
les étudiants de Belles-Lettres et de Zofingue, sur la
place de PHotel-de-Ville et sur la place Purry et
l'après-midi dès 1 h. 30, vente avec thé, orchestre et
diverses attractions sous les ombrages des Cadolles.

Les dons seront reçus avec reconnaissance par les
dames dont les noms suivent :
Mmes Ed. Bauer Mmes Ch. Jaa.nineret

Jules Borel Kreibs-Robert;
Bertjholet Kunz-Laîramiohl
Hane Billeter Robert Legler
Du Bols-Meuron Mlle Langet

MMe Lucie Baumiaiin Mmes Ch. Montandon
Mmes Ed. Bodtell Ch.-H. Matthey

Léon Berthoud c. de Marval
Jean Béguta Georges Meyer
Félix Bura G. Neuhaue
Willy die Coulon Mlle Nedpp
Bobert Chable Mmes Oarl Obt
Etienne Bauer Ed. R&thaisbenger
Pleure Favarger Alain de Reynier

Soeur Emma Félix Mlle Mairie Roulet
Mmes Christian Furer Mmes Max Reutter

Ch. Gabus Félix Tripet
Mlles Ginsberger PMlémon Tripet

R.-M. Gli_Pd Vouga-Bllleter
Mmes Eug. Gaillino Albert Vauthier

Francis Junier Arwiré Wavre
Barali Jeamnot F. Wallraitih

On peut aussi faire parvenir les dons directement
à l'hôpital des Cadolles.

Les dons de l'extérieur seront reçus avec reconnais-
sance par les personnes dont les noms suivent :
Bsvalx: Mlle Gautsohi Saint-Biaise : Mlle Teriisse, lie
Boudry: Mme Maitenet Tilleul
Bôle : Mlle M, Junod » Mme Rosset, oui-
Peseux : Mme Paul Bonhôte » Mme Olivier
Corcelles: Mlle Lude Thiébaud Clottu
Serrières: M. Dlacon Cressier: M. et Mme Banderet
Colombier: Mme Ed. Bauer Enges: Mme Juan

» H. L'Hardy Lignières: Mme Lorenz-BonJour
Cortaillod : Mme Arnold Borel Le Laraderon : M. et Mme

» Mlle Marg. Porret Cavadlni
Auvernier: Mme Borel-Calame p 2148 N

Bll_-_—¦llll——»!»»¦

Entreprise générale
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A retnettoe bon petit

magasin
de modes

Ecrire sous chiffres L. R.
51506 Feuille d'avis, Vevey.

Condor
40 années d'ex-
périence dans la
construction de la

bicyclette

A. DONZELQT
Place du Monument

Neuchâtel



L'installation
des autorités cantonales

aura lieu le 21 mai
Le Grand Conseil élu par le peu-

ple le 29 avril dernier, est convoqué
pour lundi 21 mai, aux fins d'asser-
mentation.

Comme c'est la coutume, il se réu-
nira le matin de ce jour , à 9 heures,
à l'Hôtel-de-Ville de Neuchâtel, d'où
il partira en cortège pour la Collé-
giale, où aura lieu une cérémonie
religieuse, puis pour la salle habi-
tuelle des délibérations , au Château.

A l'ordre du jour , outre l'asser-
mentation des députés et du Con-
seil d'Etat , auront lieu les nomina-
tions coutumières à chaque début de
législature.

LA VILLE
Concert public

Ce soir , à 20 h. 15, au Temple du
Bas, l'orchestre symphonique de
l'Union commerciale donnera un
concert public et gratuit , sous la di-
rection de M. Delgay, professeur au
conservatoire, avec le concours de
Mlle Munzinger, violoncelliste, et de
M. Sanfilippo, clarinettiste. Pro-
gramme : Ouverture des noces de
Figaro, par Mozart; scènes alsacien-
nes, ' par Massenet : a) Dimanche
matin; b) Au cabaret ; c) Sous les
tilleuls (violoncelle, clarinette et
orchestre); d) Dimanche soir; Elé-
gie (violoncelle et orchestre), par
Gabriel Fauré; Marche militaire, par
Schubert.

Une dame blessée
par une auto

Hier matin, à 9 h. 50, Mme Badedt-
scher, traversant la rue à l'Ecluse,
est venue se jeter contre une auto-
mobile vaudoise.

La victime fut reconduite chez elle
par l'automobiliste. Les médecins ar-
rivés tout de suite, constatèrent de
fortes contusions dans les reins.

CORRESPONDANCES
(Le contenu ae cette rubrique

n'engage pa» la rédaction du Journal)

Lausanne, 7 mai 1934.
Monsieur le rédacteur en chef ,

Sous le titre « Affaire Stavisky — Où
l'on reparle du télégramme de Genève »,
vous reproduisez, dans votre numéro du
5 mai, une information que vous com-
plétez en citant mon nom.

Il me suffit de déclarer que Je ne con-
nais ni le destinataire, ni le signataire
du télégramme et qu'en aucun moment,
je n'ai été en relations directes ou lndl-
recteë avec des personnes mêlées dans
cette affaire.

L'emploi de mon numéro de téléphone
ne peut être qu'une erreur matérielle ou
une mystification odieuse.

Veuillez agréer, Monsieur le rédacteur
en chef , les assurances de ma considé-
ration très distinguée.

J. HEGNAUER.

(Réd. — Nous enregistrons volontiers
la protestation de M. J. Hegnauer, ajou-
tant que nous n'avions fait allusion au
numéro de téléphone que parce qu'il
figurait sur le brouillon de la dépêche
dont plusieurs Journaux — et notam-
ment ceux de Paris — avaient publié le
texte.

Observations météorologiques

Observatoire de Nenchâtel
8 mal

Température : Moyenne 11.5 ; Min. 5.8 ;
Max. 16.3.

Barom. : Moy. 728.0. Eau tombée : 0 «m.
Vent dominant : Direction, Est ; force,

moyenne.
Etat du ciel : nuageux.
Tremblement de terre : 7 mai, à 12 h. 34

min. 27 sec., très faible, distance : 200
km., Liechtenstein.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)

Niveau du lac : 9 mai, 429.46

Temps probable pour aujourd'hui
Nuageux à beani. Température en haus-

se.

Bulletin météorologique
des C F. F., du 9 mal, a G h. 40

¦6 a Observation» _ ______ _„ _ .,,„_
|| laites aux gares J*2i IEMPS ET VENT

280 Bâle +10 Nuageux Oalme
643 Berne .... -I- 7 Tr. b. tps >
637 Coire .... -- 1 » >

1543 Davos ... - - 1 » »
632 Fribourg . -- 8 Nébuleux »
894 Genève .. --12 Tr. b. tps >
475 Glaris ... -j- 7 » >

1109 Ciôschenen -j - 6 » »
666 interlaken - - 8  » »
995 Oh.-de-Fdf - - 5  » »
450 Lausanne --11 » >
208 Locarno --13 Qq. nuag. »
276 bugano .. --14 Nuageux >
439 bucerne . -f- 7 Tr. b. tps Bise
398 Montreux 4-11 » "aime
46H Neuchâtel --10 » >
605 ttagaz . . .  - - 7 » >
672 St.Oail .. + 6  Qq. naiag. >

184"; St-Morlt? 4- 1 » »
407 Schaffh" - - 7  » >
637 Sierre .. + 9  Qq- nuag. >
662 l'houne .. + 7 » >
389 Vevey ... +11 Tr. b. tps >

1609 Zermatt .. + 5 Qq. nuag. >
410 Zurlrh . . . -- 8 » »

Au tribunal de police
de Neuchâtel

Audience du 8 mai

Encore un drame de
l'escalier...

Cette fois, c'est en la rue des Faus-
ses-Brayes que cela s'est passé.

Mlle K. a déposé plainte contre
Mme F., une solide luronne à l'ac-
cent savoureux, — et contre M. A.

Mais ceux-ci se défendent véhémen-
tement et accusent ni plu s ni moins
Mlle K. d'être la persécutrice autant
que la persécutée.

On ne saura jamais ce qu'il fau t
croire.

Quoi qu'il en soit, la conciliation
aboutit. Chacun devra payer un franc
de frais.

Mais — tudieu ! — Mme F. s'y re-
fuse si énergiquement que Mlle K., la
plaignante, paiera pour elle afin qu'il
soit dit que cette conciliation soit
une vraie conciliation.

Tout est bien qui... ne finit pas
trop mal. ... et un autre

Décidément, nous n'en finirons ja-
mais.

Voici maintenant M. J. qui a dé-
posé plainte — une plainte il faut le
dire, don t les détails sont plutôt obs-
curs — contre les époux "K. ses con-
cierges.

Que tout cela est donc emmêlé et
quelle peine on a à s'y reconnaître.

Toutes les tentatives de concilia-
tion du président sont vouées à l'é-
chec. M. J. veut aller «jusqu'au bout».

— Mes enfants ne son t pas là pour
supporter les 72 canons que ce mon -
sieur boit par jour dit-il en désignant,
d'un doigt vengeur, M. K. 72 ca-
nons... ! Le président se fai t  répéter
le nombre et n'en croit pas ses oreil-
les.

M. K. proteste comme un beau dia-
ble :

— Mon casier judic iaire est vierge
comme un enfan t qui vient de venir
(sic) au jour, dit-il.

L'affaire se jugera le 22 mai.
Les méfaits de la politique
M. S. est cafetier.
Un soir du mois dernier pendant

la période électorale il eut le tort
de laisser des consommateurs discu-
ter des mérites des candidats en pré-
sence plus longtemps qu'il n'est per-
mis.

Hélas, ce n'est pas la première fois.
M. S. paiera 20 fr. d'amende.

Des coups
Mais voilà qui est plus important.
Un samedi du mois dernier, M. C-

B. B. et M. J.-P. D. se trouvaient à
la Rotonde où avait lieu la soirée
annuelle d'une société de la ville. M.
B. s'en fut inviter une demoiselle
assise à une table où elle se trouvait
en compagnie de D. et d'un ami.

L'invitation ne se fit pas, paraît-il
selon les règles de la politesse en
usage dans les salles de danse. Ce
que releva assez vertement D. Il y
eut explication. Puis gros mots. Puis,
coups. La bagarre' fut  même sérieuse,
puisqu'un des antagonistes — B. —
subit une incapacité de travail de dix
jours.

On assiste à une fort intéressante
jout e oratoire entre les deux avo-
cats, l'un , mesuré, clair, brillant, l'au-
tre usant visiblement « d'effets ».

On assiste aussi, ce qui est beau-
coup moins bien, à un interminable
défilé de témoins dont on se deman-
de Futilité. L'un d'entre eux, un
sympathique maître d'état de la ville
nous dira, avec là rude franchise que
fout le monde lui connaît qu'il ne
comprend pas comment il se fait que
des agents qui se trouvaient pour-
tant non loin, n'aient pu empêcher
la rixe.

Finalement B. est condamné à un
jour de prison civile et à A des frais
et D. à 3 jours de prison civile et
aux V» des frais qui s'élèvent à
65 fr. 90.

On verra, après l'examen de leur
casier j udiciaire, si le sursis peut
leur être accordé.

Falsification de documents
fédéraux

Que voilà de bien grands mots
pour peu de chose.

Il s'agit simplement d'un quidam
qui a modifié des chiffres sur des
récépissés postaux pour faire croire
à sa femme qu'il avait payé plus
qu'elle ne croyait sur une dette com-
mune.

Le prévenu est acquitté. Mais il
paiera les frais.

Ouf ! Quelle longue journée. Et pé-
nible donc. Plaignons le président et
le greffier. : F. G.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES

5. Jean-Beirnard-Almé Hofer , flls d'Ad-
mé-René à Neuchâtel et de Berthe-Amé-
lie Aellen.

5. Jean-Jacques Luder, fils de Ferdi-
nand, à Neuchâtel et de Germaine Ohl-
meyer.

5. André Béguin, fils d'Edouard , à Au-
vernier et de Jeanne-Ida Périllai_ .

MARIAGES CELEBRES
5. Luoa MombelM et Emma Dasen, les

deux à Neuchâtel.
5. William Landry et AMce-Louise Os-

vraid, les deux à Neuchâtel.
DÉCÈS

6. Amélie Béguin-Girard, née le 11
mars 1857, épouse de James-Samuel Bé-
guin.

VIGNOBLE
LE LANDERON

Deux belles captures
(Corr.) Dimanche, au cours de l'a-

près-midi, un pêcheur de Cressier,
M. Paul Weber, a capturé dans la
Vieille-Thielle, en amont du Pont de
Cressier, un superbe . salu » d'un
poids de 15 livres et d'une longueur
de lm. 05. De vieux pêcheurs pré-
tendent avoir aperçu dans le cours
de la Vieille-Thielle un autre poisson
de la même famille, mais beaucoup
plus grand, soit d'une quarantaine
de livres.

Le même jour, un autre pêcheur
amateur  du Landeron, M. Auguste
Henrioud, a également capturé, dans
la Nouvelle-Thielle, une carpe de
belle taille pesant 20 livres.

L'orage fait des dégâts
Lundi, dès 17 heures, un vent

nord-ouest s'est levé sur la contrée
prenant de plus en plus d'ampleur.
Vers 22 heures, il avait atteint le
maximum de violence, puis le calme
revint à nouveau. Néanmoins mardi
matin , on pouvait constater maints
dégâts causés par l'ouragan du soir
précédent. Des tuiles ont été arra-
chées des toit s et jonchaient les rues.
Dans les jardins et les vergers, des
branches et de jeunes pousses gisaient
à terre. Le sec commence aussi à se
faire sentir à la campagne et l'on
prévoit une année sèche et peu de
foin. Aussi cette perspective a-t-elle
eu une assez grande influence sur
les transactions entre marchands et
paysans à la foire du Landeron. A
part cela , la vigne est de toute beau-
té ; depuis longtemps il n'y a eu une
si belle montre de raisin et de si
vigoureuses pousses à cette saison.
U ne reste plus qu'à souhaiter que
le temps se prête et qu 'une bonne
récolte ait lieu en automne pour ré-
compenser nos vignerons de leur dur
labeur.

La foire
(Corr.) La foire de lundi avait at-

tiré pas mal de monde, malgré les
travaux urgents de la vigne et de . la
campagne. On a enregistré 75 pièces
de gros bétail et 283 porcs. Il y eut
passablement de transactions et les
prix restent sensiblement les mêmes.

La gare a expédié quatorze vagons
avec 31 pièces de gros bétail.

AUX MONTAGNES
LA CHAUX-DE-FONDS
Mécaniciens-techniciens

Dans sa séance du 8 mai , le Con-
seil d'Etat a délivré le diplôme can-
tonal de mécanicien-technicien à
MM. Gygi René, originaire du Locle
et Tissot Gustave, originaire de Va-
langin, domiciliés tous deux à la
Chaux-de-Fonds.

IVoees d'or
M. et Mme Christian Mathys ont

fêt é, le 6 mai , leurs noces d'or, en-
tourés de leurs enfants  et petits-en-
fants.

LE LOCLE
La foire

On a amené à la foire, hier matin ,
14 pièces de gros bétail et 122 porcs.
On signale quelques transactions.

La foire aux marchandises, assez
achalandée, a été favorisée par le
temps et le nombre des visiteurs fut
grand. Mais tous n'étaient pas ache-
teurs, loin de là.

LES PONTS-DE-MARTEL
Deux concerts

(Corr.) Nous avons eu le plaisir
d'entendre samedi, pour la première
fois le club d'accordéons de notre
village le « Muguet ». Sous la direc-
tion experte de M. Paul Bâhler , pro-
fesseur de la Chaux-de-Fonds, la
jeune société s'est déjà bien déve-
loppée. Aussi la sympathie d'un
grand nombre d'auditeurs lui est
acquise d'emblée. Pour rehausser le
programme, il avait été fait appel au
club de jodlers « Heimelig » du Lo-
cle, dont les chants ne furent pas
peu pour l'embellissement de la soi-
rée.

Dimanche soir, au temple indé-
pendant, M. André Bourquin , orga-
niste au Locle, nous offrait avec le
chœur de jeunesse de l'Eglise natio-
nale du Locle un concert spirituel.
Ce chœur composé d'une vingtaine
de garçons et fil lettes se fit admi-
rer pour ses voix si sûres et si
nettes. M. Bourquin montra dans
ses exécutions d'orgues tout son ta-
lent de musicien. L'essai de M.
Bourquin mériterait d'être tenté
dans d'autres paroisses malgré l'au-
ditoire trop restreint qui eut le plai-
sir d'entendre choristes et orga niste.

Collision à un mauva i s
carrefour

(Corr.) Mardi , aux environs de
16 heures, un camion venant de Pe-
tit-Martel est entré en collision avec
une auto descendant ce village à la
bifurcation des routes de la Sagne
et de la Tourne , vers l'hôtel du Cerf.
Heureusement, il n 'y a que dégâts
matériels. La cause est certainement
la mauvaise visibilité due au croise-
ment à angle droit dans des rues
que les maisons bordent bien près.
Ce tourant doit être recommandé
aux automobilistes.

VALLÉE DE LA BROYE

PAYERNE
lin cambriolage au temple
En procédant , samedi matin , aux

travaux de nettoyage du temple na-
tional , le concierge, M. Plumettaz,
s'aperçut que les deux « crousilles »
de la restauration du temple avaient
disparu. Il en retrouva une déposée
sur un banc, les cambrioleurs l'ayant
jugée trop légère pour se donner la
peine de l'empor t er. Quant à la
deuxième, impossible de la retrou-
ver. On se demande si ce vol n'a
pas été effectué par les mêmes per-
sonnages qui ont cambriolé les lai-
teries, la semaine dernière. Une
plainte a été déposée, mais les vo-
leurs auront sans doute été bien dé-
çus, car les crousilles de la restau-
ration avaient été vidées dernière-
mpnl.

A LA FRONTIÈRE
BESANCON

L'incendie d'une menuiserie
(T. P.) La nuit  dernière, un in-

cendie a éclaté dans les ateliers de
M. Bouvard , entrepreneur, à Chas-
tes-Monjoux. Le feu s'est propagé
avec rapidité à une maison voisine
habitée par plusieurs locataires. Le
manque d'eau entrava le travail des
pompiers.

L'atelier de menuiserie et ses dé-
pendances sont complètement dé-
truits, le feu ayant trouvé un aliment
facile dans les. réserves de bois.
Quant à la maison d'habitation , elle
est en partie sauvée.

Le cadavre de Morbier
n'est pas encore identifié
(Par téléphone). La photographie

du cadavre découvert dimanche dans
la forêt aux environs de Morbier a
été exposée hier à la foire de Saint-
Claude. Mais personne n'a pu l'iden-
tifier. Certains étrangers ont affirmé
que la victime avait non le type ita-
lien , mais portugais.

Les recherches de la sûreté géné-
rale se poursuivent activement. U
semble que la victime ait subi des
brutalités inouïes, car non seule-
ment les vaisseaux sanguins du cou
sont sectionnés, mais encore les os
sont broyés. D'autre part, la sûreté
a établi que le corps fut lavé après
le crime.

Les sports
TENNIS

Championnat national
juniors

L'A. S. L. T. vient de fixer les
éliminatoires de ce championnat à
jeudi , samedi et dimanche pro-
chains. Il se disputera aux Cadolles.

Cette compétition est réservée uni-
quement aux jeunes gens et jeunes
filles de nationali té  suisse , qui n 'ont
pas atteint  leurs 18 ans le 1er octo-
bre de cette année.

| VAL-DE -TRAVERS
LES BAYARDS

La foire
(Corr.) Pour une fois, notre foire

du printemps, lundi dernier, a eu
quelque importance en ce qui con-
cerne le commerce du bétail. Envi-
ron trente vaches et génisses étaient
en vente et l'on parle de la moitié
de vendues. Certaines bêtes, sans être
de tou t premier choix, allaient faci-
lement de 600 à 700 francs.

Par contre, au village, peu d'ani-
mation ; pas un maraîcher n'a sta-
tionné sur la place habituelle. Dans
les granges, un marchand de confec-
tions et la vente coutumière en fa-
veur des missions qui a eu son plein
succès ; c'est toujours le clou de la
foire.

Le soir, le comité de la vente en
faveur des missions avait organisé
des réjouissances familières à la sal-
le de la poste. Un très nombreux
auditoire a pu entendre des chants
et des récitations de choix ; M. Jo-
liat , de Fleurier, avait bien voulu ap-
porter son précieux concours. Enfin ,
il y eut le tirage de la loterie, et, la
partie gastronomique ne fut  pas né-
gligée non plus.

LES VERRIERES
Tente paroissiale

et soirée enfantine
(Corr.) Dimanche 6 mal , la paroisse na-

tionale des Verrières faisait sa vente an-
nuelle. A voir la foule des visiteurs, on
peut, avant même de connaître des chif-
fres, assurer que les Verrisans ont con-
firmé une fois de plus leur réputation
de générosité.

Dans le local de la vente, une place
avait été faite au banc monté par les élè-
ves de nos écoles, àont le bénéfice était
destin au fonds des coursés scolaires. Il
faut bien, n'est-ce pas, que la popula-
tion ouvre sa bourse quand les autorités
ferment la leur ; et l'on sait que la sub-
vention communale a été supprimée cette
année comme l'an dernier.

Les organisatrices de la vente avalent
prévu une soirée enfantine également au
profit des courses scolaires. Disons d'em-
blée que cette soirée fut très réussie. La
salle archi-comble a prouvé une fols en-
core combien toute la population aime à
voir les petite évoluer, chanter et décla-
mer. Tout obtint un succès mérité : ron-
des, ballet, chœurs, saynète ; aussi toutes
les personnes qui, par leur collaboration
dévouée, ont assuré la réussite de cette
soirée, se sont-elles acquis la reconnais-
sance des enfants et, par conséquent,
celle de leurs parents.

JURA BERNOIS
Résumé des nouvelles

jurassiennes
— Un voyageur de commerce de

Neuchâtel qui se trouvait à Nidau,
où il avait garé momentanément son
automobile à la « Scheuergâssli », a
eu la désagréable surprise de cons-
tater qu'on lui avait dérobé sa va-
lise d'échantillons qu 'il avait placée
dans sa machine. C'est une perte
d'environ 400 fr. pour lui. Sa valise
renfermait des rideaux et de la lin-
gerie.

MONTAGNE DE DIESSE
Assemblée des actionnaires

du funiculaire
Gléresse-Prêles

(Corr.) L'assemblée générale or-
dinaire des actionnaires du funicu-
laire Gléresse - Montagne de Diesse
a eu lieu samedi 5 mai, à l'hôtel du
Cheval-Blanc, à Lamboing. Trente-
cinq actionnaires étaient présents,
totalisant 2510 actions.

Le président, M. Engel, souhaite
la bienvenue à toute l'assistance et
l'invite à se lever en l'honneur et
à la mémoire de feu Auguste Giau-
que, ancien grand conseiller et fon-
dateur du funiculaire. Du rappor t
annuel, il appert que l'exercice
écoulé a été normal et que l'entre-
prise est viable malgré la crise. Ses
comptes bouclent par un boni. Ils
sont adoptés à l'unanimité et dé-
charge en est donnée au conseil
d'administration.

En remplacement de M. Auguste
Glauque décédé, M. Arthur Giau-
que, entrepreneur à Prêles, a été
nommé sans opposition , membre du
conseil d'administration.

Avant de clôturer la séance, le
président remercie M. Otto Krebs,
chef d'exploitation, pour sa bonne
gestion ainsi que tout le personnel
pour la conscience avec laquelle il
s'acquitte de sa tâche.

A la limite des langues, ces as-
semblées se passent en allemand et
en français et c'est ce qui les rend
originales... comme le Grand Conseil
hprnm?:.

RÉGION DES LACS
YVERDON

Un grave accident
Mardi matin , alors que M. Perrin ,

de la ferm e des bains ,, se trouvait
au marché d'Yverdon, un camion
effraya son cheval. L'animal fit un
brusque écart au passage du véhi-
cule. M. Perrin , qui tenait la bête à
la bride, vint heurter l'angle de la
remorque avec la tête et fut  coincé
entr e le véhicule et la limonière de
son char.

On le releva aussitôt et l'on diag-
nostiqua une fracture du sternum et
une hémorragie interne. L'état de M.
Perrin paraît désespéré.

Ysssss/sstr/ssss/s/rsrs ^̂

TENNIS
Championnat national juniors

Rendez-vous et inscriptions aux Ca-
dolles, demain jeudi, à 14 heures préci-
ses. Finance, 3 fr . pour les non-mem-
bres.

Jeudi 10 mai, Ascension
si le temps est favorable

COURSE A CHEVROUX
(ABBAYE)

9.15 13.30 14.30 Neuchâtel 17.30 20.05
—.— 14.— —.— Cudrefin 17.— —.—
—.— —.— —.— Portalban 16.50 —.—
9.25 —.— 14.40 Serrières —.— 19.55
9.35 —.— 14.50 Auvernier —.— 19.45
9.55 —.— 15.10 Cortaillod —.— 19.25

10.15 —— 15.30 Chevroux 16.15 19.—
Ire cl. 2- f r .  20 lime cl. 1 fr. 60

CONCERT PUBLIC
et gratuit

Ce soir, au Temple du Bas, 20 h. 15

Orchestre symphonique
de l'Union commerciale

Direction : M. Delgay
Solistes: Mlle Munzinger, violoncelliste

M. Sanfilippo, clarinettiste
CAFÉ DE MONTMAGNY

de
A
l'ASCENSION FtlL HUELLL

DANSE — PONT COUVERT — BONNE
MUSIQUE — BON GATEAU ET VTN
DU VULLY — JAMBON DE CAMPAGNE

HOTEL DU PORT - CHEVROUX
Ascension — 10 et 11 mai

BAL SUR PONT COUVERT
Spécialité de friture - Salé de campagne

Famille Marmier.

Jeunes radicaux
CE SOIR ASSEMBLÉE

AU CERCLE NATIONAL

JOURNÉE DE L'ASCENSION
DES ÉGLISES ÉVANGÉLIQUES LIBRES

Grande Salle des Conférences
9 h. Réunion de prières.

10 h. Culte (Divers orateurs).
14 h. Réunion mutuelle et chœurs.
20 h. Grande réunion de réveil.

Invitation cordiale à chacun

Parc des sports, Chantemerle
JEUDI DE L'ASCENSION, dès 10 h.

GR» TOUMOI
du F.-C. COMÈTE

NOMBREUSES PARTICIPATIONS : Au-
rore (Bienne) avec deux équipes — Etoi-

le II — Boudry I — Corcelles I — Au-
dax I — Xamax II — Le Landeron —«
Tlclnesl — Comète I.

C A N T I N E
Challenge offert par la Maison Christoflè

A NEUCHA TEL ET DANS LA RÉGION

Téléphone -6.05
Cours des changes: 8 mal 1934, à 17 h.

Demande offre
Paris 20.32 20.42
Londres 15.70 15.80
New-York .... 3.02 , 3.12
Bruxelles 71.90 72.20
Milan 26.15 26.35
Berlin 121.50 121.90
Madrid 42.10 42.35
Amsterdam .... 208.90 209.20
Stockholm .... 80.— 82.—
Prague 12.80 12.90
Canada 3.02 3.12
Buenos-Ayres . 68.— 75.—

Ces coun sont donnés à titre Indicatif et
sins engagement

Société de banoue suisse

I_a journée
des Unions chrétiennes

de jeunes gens
(Corr.) Notre village s'apprête à

recevoir demain, jour de l'Ascen-
sion , les Unions chrétiennes de jeur'
nés gens du canton.

La journée débutera par un culte
interecclésiastique au temple aVep_
prédication de M. Ch. Béguin, agent
des U. C. J. G.

Le comité prévoyant un manque
de place a aménagé la salle de la
cure indépendante où les personnes
pourront également suivre le culte
qui sera transmis par radiodiffu-
sion. La société de chant l'« Avenir »
de Saint-Biaise a bien voulu prêter
son concours et exécutera deux
chants de circonstance. Après le cor-
tège, qui suivra les artères princi-
pales du village et qui aura lieu à
midi , tous les participants se ren-
dront à la halle de gymnastique du
collège où un pique-nique a été or-
ganisé.

L apres-midi, dans la propriété de
Mme Terrisse, « Au Tilleul », M.
Alphonse Maeder, médecin psychia-
tre à Zurich, donnera une confé-
rence sur «La famille d'aujourd'hui,
mal et guérison ».

Souhaitons une pleine réussite à
cette belle fête qui a été préparée
avec un soin méticuleux par le co-
mité.

Un cycliste se jette
contre une auto

Hier, sur la route cantonale, à Rou-
ges-Terres, un cycliste qui s'était
embarrassé dans les rails du tram-
way, en voulant se dégager est venu
se jeter contre une auto venant en
direction de la ville. Le cycliste por-
te quelques blessures.

SAINT - BLAISE

Nous avons parlé de la fête qui a
eu lieu dimanche au Landeron en
l'honneur de la canonisation de
sainte Jeanne-Antide Thouret. Notre
photographie ' montre : Mgr Besson

(à gauche) et le cardinal Binet.

Un archevêque au Landeron

Monsieur Jean Kunz-Arni, à Neu-
châtel ; Madame Veuve Marguerite
Kunz-Narbel, à Berne ; Monsieur Ja-
cob Arni et famille, à Bihern (So-
leure) ; Monsieur et Madame Arnold
Arni et famille, à Lohn (Soleure) ;
Monsieur et Madame Hermann Arni
et famille, à Soleure ; Madame et
Monsieur Eggimann-Arni, à Bâle ;
Madame et Monsieur Jean Lisser-Ar-
ni , à Bibern ; Monsieur et Madame
Alexandre Kunz , à Gerlafingen (So-
leure) ; Monsieur et Madame Jacob
Kunz, à Baden ; Monsieur et Mada-
me Fritz Kunz , à Lengnau (Berne) ;
Madame et Monsieur Niklaus-Kunz,
à Stettlen (Berne) ; Monsieur et Ma-
dame Théophile Kunz , à Alba (Ita -
lie) ; Monsieur et Madame Otto Kunz ,
à Bâle ; Madame Elisa Kunz , à Bô-
zingen, et les familles alliées ont la
douleur de faire part à leurs amis et
connaissances de la perte qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de

Madame Marie KUNZ-ARNI
leur chère épouse, belle-mère, sœur,
belle-soeur, tante et parente que Dieu
a retirée à Lui, le 8 mai 1934, dans sa
71me année, après une pénible ma-
ladie.

Neuchâtel, le 8 mai 1934.
(Côte 131)

Ne pleurez pas, mes bien-aimés.
Mes souffrances sont passées,
Je pars pour un monde meilleur.
En priant pour votre bonheur.

L'enterrement, avec suite, aura lieu
jeudi 10 mai 1934, à 13 heures.

Culte à la chapelle de l'hôpital , à
12 h. 45.

Domicile mortuaire : Hôpital Pour-
talès.
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En cas de décès, adressez -vous aux fl
pompes funèbres Central -Deuil -

imgggM -I- Keller I
Téléphone permanent No 1300 H

Cercueils - Transport • Incinération B
Concessionnaire de la Société de B
crémation. Corbillard auto H

Stade du Cantonal F. C.
Jeudi 10 mai, à 14 heures

Demi-ffitsaie
championnat suisse juniors

LAUSANNE - SPORTS -
I_A CHAUX-DE-FONDS

Entrée : 50 c.

 ̂LA FEUILLE D 'AVIS
DE NEUCHATEL, ne parais-
sant pas JEUDI 10 mai, jour
de VASCENSION , et nos
bureaux étant f ermés ce
jour -là, les personnes qui au-
raient des annonces à f aire
paraître dans le numéro de
vendredi 11 mai, sont priées
de les f aire parvenir jusqu'à
mercredi à midi.

(Les grandes annonces doivent être
remises iusqu 'à 9 heures du matin.)


